
JOSEPH BRUCE Aux Ménagères
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Tapisseries et Peintures
l*»r ;lea main» hahilee et expérimentée». Vrix 
modérée.

OO Autrefoi» du Medical Hall, 
ancienne a|x>thn>alivrie\le l'Hôpital Général 

de Montréal
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Chimiste et Droguiste
206 RUE RIDEAU, OTTAWA J. B. DIIFOHD, 108 Bue Rideauf

En face «lu Couvent de la rue Rideau, 

( Téléphone de"Hell No. 170 )
Kn main le atock de Tapieseriea les 

mieux ehoiaiveet le» plu» varicua.

GRAND - CHOIX IStaîY WâStoî®
------- DK-------- P»HJ1R*A\JICIE*N8

Monuments,en Granit Ecos 
sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
.Poteaux pour enclos de toute

I!<Os|f “° Coin des rues Rideau et 
Cumberland,

RT AUSSI
Coin des rues Sparks 

et Bank,

L'Huile de Berth* efl nielle
de foie de monte pure, préparé* 

des foie» Importés dlreotemeel 
la Maison L. Frire, 10, rue 
, Paria.

■F s
rst!v.\ i MON PROPRE OUVRAGE

[Toujours en main. Tout ou
vrage est bien lettré et garanti 
aux plus lias prix.

I II“Ht 11i i
Sms

R. BROWN,
Elle ne ee vend qe’ee Im 

accompagnée rune lestruetiee.
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa. |5

PIASTRES ECONOMISEES !
CHIEZ

BRYSON, GRAHAM & CO
DeH milliers de dollars sont annuellement économisés en ache

tant tout : Nouveautés, Tapis, Habits faits, Chaussures, etc. 
aux “ Immenses Magasins '* rue Sparkse

Nous faisons maintenant de plus grandes affaires en fait de Nou
veautés et d Habillements qu’aucune ville du Can -.da ayant 
une population de 100,000 et ça augmente.

Pour Tapis et Rideaux, Prelarts et Linoléums, Imperméables et
venez au “Main-Parap’uies, Couvrepieds et Courtepointes 

moth ” rue Sparks.

Pour Indiennes et Guillaumes, Gants et Mercerie, Rubans < t 
Dentelles, Broderies et Corsets venez au “ Magasin Mam
moth '* rue Sparks.

Pour Etoff s à Robes et Cachemire, Soies et Satins, Sous-Vête
ments et Jersey venez au‘‘Magasin Mammoth " rue Sparks

Pour Habits faits, Tweed/, Etoffes, Chapeaux mous et dure, 
Bottes et Souliers venez au ‘Magasin Mammoth,” rue 
Sparks.

Pour Habit- VE niants, la plus grmde variété, pour la meilleure 
c upe, et lo plus bas prix venez a x “Magasins Mammoths” 
rue Sparks.

Pour le port et la durée il n'y a rien comme les Tweeds d’Hali
fax pour garçons chez Bryso i. Graham & Cie., toutes la»- 
geuvs et styles. Les piastres sont économisées en achetant 
aux “ Magasins M nnmoths. ”

Samedis jusqu’à 11 hrs. P, M*Ouvert j» squ’à 0 hrs P. M.

BRYSON, GRAHAM & 00.
14iit 14S, 1XO, 1X2 et 1X4 RUE SPARKS.

Seuls Agents pour lt s ? lies de Tethg et Cie. Les Thés les 
plus n nomme h du monde.

\CHITTY FRERES VENTE ARGYLE
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA ---------DEImportateurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc.
est Nouveau et 
ix sont T res Bas. FONDS DE BANQUET0UTEhlotre Stock Frais et

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
A. & S. Nordheimer ontactuelle- 

*ment un très grand assortiment de
VE32STEÎZ VOIE ? ■ ..

Afin que chacun puis e avoir la chance de participer là la 
Grande Vente

-H

à» Ellilf "BONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI I Le magasin sera chape soir, d'i ci » avis contraire, 
ouvert jusqu’à 9 hrs. P, M.d’excellente Manufacture.

Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204 Etoiles à Robes, Soies, Articles de 

T<r a t=* bover Modes, Manteaux, Cotons, Indiennes à 
dessins, Tapis, etc., etc., tout est sacrifié. 
Voyez les prix.

COUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES 
Ferblantier. Plombier et Poseur «l'appai 
<le toutes sortes, et aussi grand assortit! 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine, et 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO. 284 RUEDALHOUSIE.

reils ;

GARDNER & CIE.i On donne un present61 BUE SPARKS
A. C. LAROSECHARBON!AVEC CHAQUE

Voiture d’Enfants !|gJ Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

"Seuls Agents pour les 
Piano? Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimb tU.

Les meilleurs qualités 

mineuv etACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable | 1
—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO.
160 RUE SHARKS

■rM
i | BIENCRIBLE
' ETT/WiE

i O’REILLY & HEM,

’ 121 RUE RIDEAU
Collections faites promptement

Jî Telephone 189
1

Ayant disposé de ptèsde la moitié 
de tout notre vieux stock a de très 
bas prix depuis le 1er avril jusqu'au 
1er juin, au numéro 26 rue Sparks, 
nous avons maintenant les articles 
les plus nouveaux sur la marché. 11 
nous en arrive tous les jours. Nous 
avons le stock le plus considéiable 
de bijouteries de première classe 
qu’il y ait dans la ville. Bijoutiers 
en gros et eu détail.

Persiennes, HB ._3’—--«L—■ (Suc. de A. Seybold

Toiles et Poles LISEZ CECIa Rideaux BLOC RUSSELL

Si vous voulez des bargains 
de meubles, eusayez lejnouveau 
magasin de meubles.

106 et!08 rue SPABKS

Les meilleurs nu Oiés dans la ville

160 RUE SPARKS 160
George StewartOT*j

a. & a. f. mcmillan,
98 RUE RIDEAU 4». AGENTS DEMANDES PARTOUT

m ■ . . in Celte montre te >md d'ordi-
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Nous faisons une sptiutialité des 
réparations. m
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Vin .i Sirop «iDusart
•l LACTO-PKCSPHATE de CHAUX safiCURlE DE LOU\&L

, L» Lacto-FUifb.lti i* chaux <-(io:«dl Jaa» 
,1e ei*OI -t le ’UW de OU8ABT est;
>1» fcla» pui»?»nl dé» répersteara. .
i 11 raflerto t tt reirn» le» o» des «nfaaul 
<rachttx,ues reed l» rigacor el l'aeMiie sui> 

, • Adolescent! iiuus c: iya;>h»liqne» et k nui/
r >qr.i senl aligné» ter oae croulante trop/ 

#r*$iide; ehri I.» il facilite la/
#t'cetri»atioo de» pea*on». /
J I.e»f#»m#i en-i#:'ii'4 qn: rmonentleVnr >
Ionie 31SOF d' “UiiART. «uppoiltnl/ 
lle.ir et*: «an i fatif el uu tomise-meaU et ( 
..loonent le jour k > enfaut» pleangeareui.f 

Le Li2ci0fl'l..’>pl * de chaux e, >ichit le 
A.tl le» V urrxe. et garantit le» e..faot» 
contre la l)iirriit>c *1 le» maladie» de croit- A 

'•anre. Par . n.fluence, la Dent-.licn e#
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(cher à mes provinces de l’Est, et I h unes, ou découvrit, sous un pon- 
celui qui essaiera de le faire verra vem, à deux cents mètres d-* Pou- 
que ma force et ma puissance sont zo>, la rob; de la victime enfermée 
des rochers de bronze.'* dans un sac et toute macuiée de

sang ; on suivit des traces encore 
apuarentes, et on arr va jusqi 
puits situé au milieu un chi 
au fond duquel on trouva le cada
vre demi-nu de Marie Tarbonriecb.

Le parquet de Narbonne se rendit 
immédiat ment à Ponzole et pro- 
céia à une enquête.

Le cadavre portait a la gorge une 
énor me blessure ; la carotide était 
tranchée; le coup semblât avoir 
été porté par une main sû e et ex
périmentée. Le crimejavail eu pour 
mobile un olieux attentat qui c’a
vait pu être consommé, et c’est 
sans doute la résistance de Marie 
qui avait été son arrêt de mort.

Il fut procédé à l’arrestation d’un 
nommé Gvlestin S dobre, sur lequel 
pesaient des roupçons, 
bre lut mis e-t liberté 
prouvé un a ibi. 
autre piste.

Marie Tarbouriech. en venant de 
faire sa commission ch z l’épicier 
aiiait regagner so i logis eo passant 
par une petite ruelle, sombre et dé
serte, habitée seulement par dei x 
familles lorsqu’elle du têlre appe ée 
i-ar un individu du nom de Antoine 
Biilhomieu. originaire du Tarn, 
âge de quarante ans, marie et pè e 
de famub, qui se trouvait seul le 
jour du crime dans son domicile, 
situé dans celle p *tite rue.

Mane, sans méfiance, entra chez 
cet homme, qui se jeta immédiate
ment sur elle et qui la tua ensuite 
pour qu’elle ne pût pas', fai e con. 
nai re le nom un son agresseur. 
Cela res-ortaii des détails minutieu
sement recueillis par le magistrat 
instructeur.

Antoine Berthomieu fut arrêté et 
écroué à la maison d’arrêt de Nar
bonne.

A la suite Je nouv lies investiga

Marie Tarbnumien était une fort gQ i and l’ai bre se sen it enfin ras- 
jolie fille âgée de 22 «ms à peine, msh\ le» branches revinrent à leur 
très aimée et très estimée. posit on première et ne firent p us

Son assassin a comoaru devant un seul mouvement. L’observateur 
la cou i d’assises de l’Aube, qui l’a pui alors se rendre compie que les 
coudant é aux travaux forcés à per extrémités de c^s bianahes avaient 

une grande ressemb ance avec les 
tent cille-, des céphalophoden l«e 
sang avait été sucé, car les taches 
rouges ei humilies que présentaient 
C"S tentacules ne pouvaient laisser 
subs ster le moindre doute. L’arbre 
n’avait aucune feuille. M. B ter- 

peiisant que
n voie e1 non anthrop iph ige.
1 extrémité d’une des branch' 
il dut abandonner un morceau de 
peau, lorsqu’il voulut retirer so-i 
doigt.

lions. lr parquet fit proeéd r . m ore 
à l’arrestation du nommé Boy, sa
cristain à Po ;z)ls, de ta mère et do
sa sœur.

Ces personnes étaient les voisines 
i a un de Berihomieu, et le parquet, qm 
mo et avait trouvé chez ce dernier des 

indizes presque certains de sa cul
pabilité, pensait que la famille Boy 
avait des renseign- ments précieux 
sur l'affaire et qu’elle cherchait à 

j les dissimuler,^ l’instruction.
Toutefois, elle fut remise en li

berté après plusieurs interrogatoi
res et Confrontations.

L'assassin fut confronté avec sa 
victime ; il continua à nier sa cul
pabilité. Avec un cynisme épou
vantable1 malgré les charges et les 
témoignages écrasants qui Vacua 
blaient, n persista à se dire inno-

Sa femm», entrant alors dans la

trouvant an d hors, elle avait'été 
attirée par 1 -s cris de la malheureu
se Marie Ta bouriech et qu’elle 
était entrée dans la cave au moment 
du crime: eue avait alors reculé 
d’horreur et d’épouvante eu voyant 
son mari accroupi près de sa vic
time ensanglantée el lui maintenant 
la tê.e avec ses deux maim pour 
que le sang qui coulait de l’en »rrae 
plaL faite au cou pût tomber dans 
le sceau disposé sur le sol pour le 
recueillir.

UN DUEL POUR HIRE
Un incident tragi-comique s’est • 

produit tout prés de Loui-eville,
Ky , ou pourtant les moindres que
relles gniesenl le plus son vent dans 
le sang.

Le docteur Ber y, un médecin de 
Louisville, et un riche f rimer des 
« a virons nommé John B anbenker 
sé font pris de quer-- le. Le nié de 
cm prétendait que le fermier l’avait 
diffamé et demandait à celui-ci une 
rétrac'ation par écrit. Blank nba- 
ker, ayant refîné la rétractation, le 
docteur Berry l’a provoquer en duel 
au revolver. Lea deux adversaiies 
oui été H ièles aux rendez-vous, ils 
ôtaient déjà en place sur le terrain, 
le revolver à la main et i s allaient 
tirer, lorsque tout à coup, Blanken- 
h iker, à la stupéfaction d ;s témoins 
a ciié au docteur Berry : - Arrêtez, 
ne tirez pas. .le sera s désolé de 
vous tuer, et moi-même, je 
m’exposer â priver ma fe 
mes enfants de leur soutien naturel.
J i signerai tout ce que vous, vou
drez ! ”

Lr- b.ave fermier a signé la ré
tractation, et c’est ainsi que s’e.-t 
terminé ce d iff ;ret unique dans les 
annales du Kentucky.

Faits Divers
(Ces derniers mots sont en Lan-

Comme on le voit, une fois sur la 
l ente, le prolixe harangueur jase,
jase.......il ne peu», pins se contenir.
il s’emballe, quoi !......

il faudrait derrière lui quelqu'un 
qui tirât le pan de sa tunique, com
me pour lui dire:. Sire, n’oubliez 
pas que vous vous disposez à aller 
prochainement serrer la main du 
Czar. et que non -mêmes, vos très 
humbles ministres, nous intriguons 
plus que jamai - enfin d’attirer le 
gouvernement russe dans la triple 
alliance.

Le lait est que l’intempérance de 
langage de Sa Majesté Germanique 
a répandu l’inquiétude jusqu’en 
Angleterre, où l’on observe que 
chaque discours de l’etnp-dreur d’Al
lemagne, sous les apparences les 
apparences les plus pacifiques, est 
plus beil queux que le précédent, 
l’on se prend à craindre que le jeune 
souverai i n’ait quelque arrière- 
projet, qu'il se réserve d’exécuter 
dès qu’il en ^jugera l’occa-ion favo-

LES TOASTS IMPERIAUX 
Selon toutes apparences, le pla

cide empereur d’Allemagne n’a pis 
le vin doux.

Sa majesté, qui dans ses réunions 
perlementaires ou autres ne rêvé 
que la paix, l’union peuple, e bien- 
être des ouvriers, etc., etc, cette 
Majesté, qu’on serait tenté a!or de 
prendre pour un nouveau Marc- 
Aurèle sur le tiône des aucieus 
margraves de Braudtboug , cette 
môme Majesté, dès quelle touche 
un verre, devient d humeur batail
leuse : en buvant à la santé de quel
que personnage ou de quelque pays, 
ilfiutque l’august convive boive 
en môme temps à 
quelqu’un ou de quelque 
e»t homme à tout cass r.

' Le 5 mars, au binq iet d-; la Diè
te provincial de Brand- bourg. Guil
laume II, le verre en main, s’est 
écrié, en poussant hoch en l’honeur 
delà province: “J’écraserai qui 
conque me désobéira ! ”

La semaine d rnière, à Kœnigs- 
berg, le jeune souverain, toujours 
le verre en main 
toast, à l’occasion 
tenaire de l’université de la ville,
a ajouté: .......S’il était dans 1rs
décrets de la Province que la Prusse 
orientale eût à défendre ses frontiè
res, son épee saurait mener la par
tie avec l’ennemi comme en 1870.”

Le lendemain, au dîner que la 
province lui a don ê, l’Empereur a 
tei#inê les discours qu il a béb té 
par ceite fulminante pe oraisou :
“....... Si jô suis obligé de tirer

“mon épée, j es^èr- que ceux qui 
“troubleront la paix sentiront la 
puissance des coups allemands com
me ou ne l’a pas encore vu depui.- 
cent ans. Je ne laisserai pas too-

pétuité.

BANDE DE BRIGANDS 
La rou‘e par laquelle les cultiva

teur viennent aux marchés de 
Montréal et qui pat.se à la i ôte Vi
sitation aurait grandement besoin 
d'être gardée par quelques hommes 
de police, car fréquemment les pas
sants y sont attaqués par une bande 
de b igands dangereux.

Samedi dernier encore, parait il, 
deux jeunes garçons ont été pour
suivis près du chemin par plusieurs 
de ces individus qui avaient l’in
tention de les dévaliser, et ils al j a la suite du combat de luxe, qui 
laient succomber sous le nombre ! a eu lieu récemment au Golden 
lorsque l’arrivée de plus eurs per- j Gate A'hlelic Club à San Francisco 
sonnes de celte ville mit le0 agente ei dans lequel l’-ndea adversaires 
en fuite. , a tué l’autre, les autorités de l’Eta'.

L"S asstillis donnèrent alors la ont décrié de mettre fin â ces sortes 
chasse aux br.gand*, mais ils ne d’exhibitions immorales en Cahfor- 
purent les rejoindre. „,e. Le gouverneur de l’Etat, M.

Waterman, vient d’adresser, à ce 
sujet, une lettre des plus énergiques 
â l’attorney général, M. J boson, 
pourappéler son attention sur la 
îréqueuee d ;s combats de hue. M. 
Waterman déclare dans sa lettre 
que “ les sociétés ou clubs qui or
ganisent ces exhibitions dégradai!» 
t-s et révoltantes de la force brutale, 
en les parant du titre de tournois 
scientifiques, .tont 
pmr l’Etat. La plupart de ces 
corn bais ne sont que des scènes de 
pugilat servant de prétexte pour des 
pans." Ces exhibitions, ajoute le 
gouverneur, ue sauraient plus être 
tolérées et il enjoint à l’attorney 
général d’ouvrir une enqi éte et de 
prendre toute les mesures nécessai 
ies pour mettre fin aux combats d t 

' 1 >oxe dans l’htaL

l’art re é ait car 
toucha
es,mais

LA BOXE EN CALIFORNIE

la destruction de 
chose : il mais Sido- 

aprês avoir 
Un trouva une

voie des aveux, raconta ne puis 
mine et

ARBRE CARNIVORE 
M. Ji-hn Beterman a envoyé de 

Chihuahua à ses amis de St Lou s, 
No., quelques renseignements inté
ressants sur la flore du territoire 

Il pretend avoir trouvé 
au Mex que l’arbre carnivor ’; il 
assure également avoir vu un oiseau 
dévoré par l’arbre mem-,sur 1-quel 
le pauvre volatile s'etait posé. C- 
spectacle 1 é nul, comme de juste, 
et il résolut de poa ser plus loin t«*? 
investigations.
. U revint donc, le lend’ main, 
chargé d’une d m—do za.ue d-* 
pou ies, et chaque fois quit en lau 
ç ait une sur 1 ai bre merveilleux, les 
branches se mettaient en mouve 
meiit et s’enroulaient autour de la 
la victime, dont le corps retombait i 
ensuite à terre inanimé.

MdeTichelrikora etjquinze autres 
personnes de Saint Pétersbourg, ont 
été envoyées dans le village éloigne 
de Yarensk, département de Vol- 
gora, dans la nord de la Russie, où 
elles seront placées sous une sur
veillance active. Mme Tschelriko- 
ra est cetta femme qui a récemment 
écrit cette lettre remarquab’e dans 
laquelle elle prédisait au czar le sort 
de son predécesseur.

, prononçant 
du quatrième ceo ASSASSINAT D’UNE JEUNE 

FILLE me.uca n :fie 29 décembre 1889, vers quatre 
heures et demie, une jeune fi le de 
Pouzois, Marie Tarbouriech, habi
tant ch z ses parents, à Paris était 
allée fa re une commirsion ch z un 
épicier, au centre même du village: 
à sept heures, elle n’etait pas de 
retour.

S;s parents, inquiets, la firent re- 
ch rch r chez les voisin 
c m résultat.

Set? recherches recommencèrent 
le len iem in et les bruits les plus 
étranges commençaien: à répandre 
dans l village, lorsque, v rs t ois

La femme B-rthomieu ajouta 
qu un iustaut après, son mari étau 
entré dans la cuisine, l’œil hagard, 
les cheveux en désordre, et qu'il 
l’avait conjurée de ne pas le perdre.

Elle déclara enfin que pendant la 
nuit du crime, tandis que Bertho
mieu transportait dans la campagne 
le caiavre de sa victime, elle avait 
lavé ses vêlement tachés de

Iun déthonneur

Pour samedi seulement 
Toutes cravates dans le 
magasin lusqu’a la mell- 
leurequalite 25 cents seu
lement Geo. A. Quesnel 26 
rue Rideau.

a sans aj-
sang et,

que si elle n’avait pas plus tôt des 
révélations a, la justice c'est pared 
qu’elle redout iit de se voir pour 
suivre comme co irplice.

,i

rebll* par la He., OTwp.
S 414 rt 416 Wn'
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OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.

OTTAWA VENDREDI 20 JUIN 1890 ■lleme. ANNES No. 136 LS NUMERO 1 CENTS

UBLES
.ES !

MARCHE

MANGER, de 
GENRES

’BELL

ubies, d’Ottawa 
ir la bonne qua*

areat Compta»!

BELL

la rue Sparks)^

Trine
E
’»•n/f/ieu
$, Omette
1RS en général. ,
T T MC
bould Voltaire '

rrTE * NELSON

ÏRGÎ1
;osoté
i contre les
■rineI
t OPINIATRES

PARIS. I
îanadaI

I

h

3
DT H I1NG
H O sÏÊ"‘ ' t̂e

W

ÈRREN,
PKXSIfcTUA»

»T

i

I
lie, comment 
ent a-t-elle pu 
h -se ?
idère comme 
dre que son 
lavant Ra vie 
,‘il souhaitait 

paraître en

de cela, fit- 
>as en arrière.

Ile eut craint 
s sentiments 
elle adoucit 

il poursuivit; 
ste, personne 

oir chargé 
'oar vous, ce 

piété et de 
ie pour un 
9 n’aurais pu 
ranger y tou-

îorreur d‘il 
t la reprendre 
le et mnrmn-

1

r

*1
s demander 
kh! j‘y suis!...

manière à 
.... Je désire- 
i‘a été changé 
domestiques

l’une dame 
e s‘y installer 
lâche, n‘a été K

pas de partir?

des visites ? 
outre Mme 

1‘aideràsip-

,r4>

:

y
Zmm»

20
7,

 R
SA

IN
T-

H
O

N
O

RÉ
, PA

RI
S

m
et

in
té

re
ss

an
te

 dé
co

uv
er

te
 B

m
M

,

%

çÿ
 v—

=5
 (B

 ________
_
rC

^t
»



AC
Le Ho

MACHIh
Nous avons at 

lu lam'1 use ma :h 
Cadran. Nous 
à vt-n Ire cos ma 
paiements très f 
Standard c'eut le 
respectueux m-^i 
tactur - et a uo» 
87 sur la me Yo,
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classe. De gra 
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est fournie de 
cigares de prer

Johnsc
517RUE

OT

four le
Un vrai cj 

merce <1 a (J 
Ottawa; j sq 
Woodcock a 
cèe à l'orag 
des plus réce 
de Formes e 
chaque jour 
l’Est, dans 
Nord et d mi 
détail ) à de 
dévastateur. 
Ooq « et mail 
dre de comb 
qu’un dont L 
avant que lt 
soit passé. T 
d’Ottawa d< 
WOOlCOCÏ
ne où sont ét 
de Jô et 50 t

UN SI

Fameux m
818 Rue

49 Ru<
OT1

FL." Parasols 
dans 1» piastre 
five au public. 

Que chacun s i

PAR \5 
PARAS 
PA RAS 
PARAS 
PARAS 
PARAS 
PARAS 
PARAS 
PARAS

PARA Si 
PARA» 
PARAS!

A R 
Alt

A SI
I ’
PARAS!
PARAS!
PARAS!
PARA-S!

1E
es.
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CARTES PROFESSIONNELLES

Belcourt, HacCrakeu S Henderson
n, Notaire*. Eté,

ONTARIO ET OUEBEC
OTTAWA

John J. MacCrakeoN. A. Belcourt,
Geo. F. Hendereon.

J, W. W. WARD.
AVOCAT ETC

----- BüillAU -

31SCOHISH ONTARIO CHAMBERS Otow
LUSSIER &ROUTHIER,

Avocat*, Notaire, etc.

Bureau — 669 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 

Argent àpriPer avec avantage spécial à 
l'emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. — M. J. ROUTHIER

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

Ivocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin dee Knew Kldeau et 81

1

i
OTTAWA, Ont.

JVARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD

AVOCATS. SOLLICITEUho, NOTAIRES,

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, On1,
PRES DK L’HOTKL RUSSELL 

Martin O'Gara.Q.C. D B. MacTavish Wm.Wvi

De. 1. Cheybieb,
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 à 12 a. m., 2 â 5 
p. m., et 7 à 8 p. m.,

Walker, Mc Lean & ttlimelieu
AVOCA TS

Avon#», Solliciteur*, Aprent* Parlea** 
taire*. Notaire*, etc, etc.

No. 34| Kue Elgin, Ottawa
(■N HACK DD BUSSELL)

W.ll.Walker. D.L.McLean. C.A.B.ancne»

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

TA y LO H Mc VU ill

AVOCAT, allLLICITKl R, ÜTC
— BUREAU : —

|.Seottl*h Uatarlo l'Iuimber*, Ottawa,

STtWART, CHRYS* tR 4 GüDFRD
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agente ponr la Cour Supreme et le faiiement

Chiabres Union, 14 rat Metcalfe, Uttaws, Oïl
F. H. Chkyslb»McLsod Stkw

J. J. Godfrey

VALIN A CODE
Avoealn, Solliciteur*, F.le.j

BLOC EUAN, HUE SPAHK8F
vie-à-vis l’Hôtel Rursell.

Bradley A Snow
ATOjSOLUClT^URH^povR i.A OOFB 

R. A. Bradley. ' 1
Argent A prêter Â 6 p. c. avec privilège d» 

rembourser en anoun tempe.

J. S. JUDE BOUTHIEB, B. A. Sc, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
l>éviM en I dlCNire couc« uhi 4 

le* |onruH»A
personne qui re^e régu 

al du bureau ce poste • 
, que de joivna' 
à celui d’un aut’t.

renvoie un 
e payer tous les arrrèages 
l’abonnement, autimiem 

foyer jua- 
I)ans ce cas l’abon

Article 1. Toute 
lièremcnt 
qu’elle ait 
soit adr 
est reponsab 

Article 
journal est 
qu’elle doit sur 
l’éditeur peut continue 
qu’à ce qu’elle ait payé
né est tenu de payer en outre le prix de 
Vallonnement jusqu’au moment du paienmiu 

il ait retiré ou non le journal du hineau

un journ 
souscrit ou non 

nom on 
paiement, 
personnete

de

toi’r à le

3e poste

^Article 3. Tout abonné peut être pour} 
suivi pour abonnement dans le district • u le 
journal est publié, lors mémo qu’il denen ! 
ferait à des centaines de lieues de cet endroit 

Article 4. Les tribunaux ont décidé 
le fait de refuser un journal du bures 
poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention do raude.

‘de

OHARROA
A FOURNAISE, “ Egg,” “Nut,” “ Steve,111 

est le meilleur charbon mou Américain. 
Charbon Extra fin et doublement tam ser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
27, rne Njmrk*.

IFS i ILLEURS 
QUALITES DE CHARBON

T. G. Dri^hitm Successeur de J. 
C. Browne A Cie 

B toc Russell
*« RPR SHARK*

A Vendre A bon Marche'
Portes chassis. < t ja’ouserie.bois prép.iré, 

moulures, viires peinu s, huiles, peintu es, 
cuir et ro> rnitun* d*- chansiraref i hez 

K WOOBLA^IU 
38 rue Besserer, près -lu liassin lu C mal

MEPAll.l.H D'US PARIS, IfTK 

W. BAKER & CO S

Iretti Coc s
T'st absolument pur, -i 

c’est soluble.
Pas de Chimiqu '9
wet rainlny*. -r w pr*i sutler il® 
M« pba M trois jois plus fon ,,,v. * 
cao» mrl.ng* ••• it Itmldoi »

Il us dAUclws. Murk et 
•ni^ Fscti.» à Dm» j*

8e vend chez tnw les Epkû.>
V.BAXBB * «XLDorebwtw. Ms»

DOLMANS
Les pi us GRANDES Nouveautés 

ilu jour eu fait de Demi-Gilets et <le 
Dolmans (à Glands) d’Eté.

Nous avons acheté à la manufacture 
même un assortiment île Demi-Gilet 
et île Dolmans. Ce sont les plus Riches 
et les plus Luxueux Articles qu’on ait 
produits et ils étaient destinés aux Cités 
Européennes et Américaines.

Heureus; ment nous les avons 
obtenus pour la moitié du prix r gulier 
ce qui nous permettra d’en disposer au 
prix îles marchandises ordinaires.

CHEAPSIDE
N. B.—Comme d’habitude le Pre

mier arrivé est le Premier servi.

l. b:. isTOLiisr
& CIE.,

PAPIER-CUIR fUgemoule Mouriès
■
IriÀraarStT

UAPONNAIS L’emploi de la Semoule 
Mourièt est recommandé 

aux femmes enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant tout* 
la période de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie de Médecine * voté 
des remerciements à M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d’encouragement an 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une si 
heureuse Influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

L'usage de la Semotil* Mouriê* 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation etchex l’enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

jointe à
chaque flacon.

Fabren et gros : Maison L. Prere, 
IV. rue Jacob.

Bel assortiment reçu direc
tement (le Yokohama, Japan, 
via Vancouvert par le Steamer 
“ Baiavià. ” C’ebt le premier 
lot importé directement du 
Japon en cette Ville et peut- 
être en Canada. Les acli its pré
cédents ont été faits pur des 
agences soit de Londres, soit 
de New-York. Prix à peu près 
la moitié moins que ce que pa
reilles marchandises ont é’.é 
précédemment vendues ail
leurs. Une instruction esl

WM. HOWE.
L’EMULSIONHowe Block Rue Rideau

et 393 Rue Cumberland.

d'Huilc de Foie de .Home
!

SOOTT
*/t / fl* aux Hypophosphites 

de Soude et de 
Chaux

'!■ \

i *♦-VIL I <

m-o L’EMULSION SCOTT
eut tiuo émulsion parfaite ; 
elle produit plus do chair en 
moins de temps que n’im- 

atttre. Elle est 
eur remède 

connu pour la Phtisie, 
les Bronchites, les Af- 

uleuses. les Toux
iques et Refroidlss________

' Son goût est très agréable et res- 
, semble parfaitement A celui du lait.

I ï
» !

porte quelle
le melllTO(FTC. lions Scrof

ementsThe Mew Seccesefhl Remedy ever die
covered, ai It Is certain in Its effects and 

does not blister. Head proof below.
STe*rrsvnj.s, P. Q., May 3,1689. 

De. B. J. Kero all CO., Enosburgh Falls, VL 
tientlemen .—I have used Ken

dall's Spavin Cure for Kpavlne 
ami also in a case of lameness and 
tStllT Joints and found ltasure 
cure In every respect. I cordially 
recommend it to all horsemen.

Very respectfully yours

I.'Emulsion Seott lie se vend q 
enveloppés de panier saumon. S 
imitations. Prix, fit) vente et $1.00 

SCOTT &. ROWNK,

se vend qu'en flacons 
itimon. Se méfier des

B- Hex llle

TCharles J Blackau. GUÉRISON CERTAINE aKENDALL'S SPAVIN CURE.
. 8t. Thomas, P Q., April 22. 1889.

Dit.*B. J. Kssdall Co., Knoabuigh Falls. Vt. 
Gents :—I have usud a few oottlea of your Ken- 

dall's Spavin Cure on my colt, 
which was suffering from Influ- 

w^F>-<*^^ ensa In a very bad form, and can 
gjatOAiniM —Y that vuur Kendall's Spavin 
DffWKCl/llfe Cure made complete and rapid 
■ HI cure, lean recommend it as llie 
ft _ /le best and most effective liniment 
I!** iJJ11 have ever handled. Kindly send 

me one of your valuable books entitled " A Trea
tise on the Horse.” Yours respectfully^,^^

En. 5B heures 
Utl CO J QU ES il NAUSÉES ^
Sut AUCD.WE PURGATIOM 

ni avant a 
ni atDrôB

du L. KIRN
■ à l’extrait tthériei "

T de F0U6ÈHE MALE POKE , 
M. Klrn ne gsrsntit l eM; , 

cicit# qne de. Capsules qui | 
r portent sa «'gnsture 
Douze asi de iict‘s dan lai lipUn 1 

Paris, pb1* n G E N DRE, 1*5, rue de Rm m
et dans toutes les Pharmacies.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
Pour Eli-tce, Ma*.. Mev 10, 1889. 

D*. B. J. Kbhdai-LCo . Bnosburgli Kalia, VL 
Gentlemen-— I always keep your Kendalls 

Spavin Curt) and Blister on hand «■*. 
and they have never failed In 
what you state they will do. 1 
have cured abed case of Spavin 
and also two cases of Rlnglione 
ofyearsetandlng.on mares which _ ____issss,6,,Sr$-«£1«s jlu»
their offspring. Tours truly,

D. J. O’AaKVTL
Price §1 per bottle, or six bottles for «Î All 

druggists have It or can get't for you. or It will ba 
sent to any address on receipt of price by the
ElR.P BelJ.r^CK.ND ALL CO., Enosburgh Kalla, Vk 

SOLD BY ALL DRUGGISTS.

■ eel utile d'aesod*
la Crteeote de Sewdre» «le
Hêtre à l’Huile de Foi* éê 
ilerwedane le traitement dee 

éffeMone de Larynx, dee Bronehea, 
dee Poumons, principalement dane 
lee Ev-onchiles chronique* et lee 
Catarrhes. Cette easodaoon présente 
de grande avantages, môme en l'ab
sence de maladie véritable, quand oa
fortiS

tempérament 
médicamente se trouvent réunis dane 
les Capsules de Bebth t crêosotées, 
dans laquelle la Créosote de goudron 
de hêtre se présente dissoute dana 

e huile de foie de morue particu- 
rement recommandable, puis

qu'elle est préparée perdes procédée 
qui, seuls, ont médté [’approbation 
de l’Aoadèmie de Médecine de Pari*.

FERRONNERIES
lole seulement dana le but de 

poitrine faible ou ua 
délicat. — Ces deux

L'une de* pins enolemies^mAlmn^comtmv

qvaUfléef sons le rapport des baa prix de le 
lo allté dee articles oiïbrti en vente:

McDougall & Cuzner
Enseigne* le 11 grosse TarrlAr

!iè

- MAGASINS

PUE SUSSEXET DUKE, CHAUDIERE
13-11-87-88

vgNTB km Gros : Maison Fhkb*. «•, rus 
Jacob. Parle, el prloclpaux droguistes. — 
Au détail dana les Pharmacies.

M CANADA VENDREDI 20 JUIN bPO

Lîî CHOLERA A PARIS 

LonDRK8, 20—Où rapporte deux cas de 
lém a Pari»; mai» cette nouvelle den 
coutirmatiou

d'excuser M. Meredith Etrange 
u contribué 

mardi der
nier. ‘‘Quoi. s’e#t dit l'électeur de 
la province de Québec, c’est ainsi 
(jue l'on pratique le nationalisme du 
côté de M Mercier? Ça me va très 
bien et je suis bien décidé à accorder 
à M Mercier le bénéfice (lu pardon 
de Marie Madeh-ine : lui pardonner 
ses fautes politiques pareeque lui 
et sa presse ont beaucoup aimé les 
Français d’Ontario.”

Nous ne pouvons p 
blâmer cet électeur d 
nationalité audessus des 
essentiellement po 

mêmes prêché

NOS RAISONS spectacle qui n’a pas pe 
à causer le désastre de

NOUVELLES DU MANITOBA
18 —Il est tombé beaucoup de 

dant ou» derniers jours, ce qui 
ultat d'améliorer les

Jie l7 juin dernier, à l’heure où 
l’électorat de la province de Québec 
si- rendait aux poils, nous écriv.on»:

‘■Aujourd'hui ne termine dan* la province 
de Québec une des luttes les plus acharnées 
que nous ayons vues. Nous n’y avons au 
cimentent participé, et ce, pour des raisons 
très fortes que nous fe.ous connaître en 
temps et lieu. La nature de ces raisons est 
telle iiue, quelque soit le parti 
victorieux, le résultat nous tro 
indifférent.”

Voici les raisons promises 
Avant la lui te politique de Québec, 

la lutte nationale dans Ontario a eu 
lieu. Nous étions tout logiquement 
chargé, à titre d’unique journal 
quotidien ici de faire le gros de cette 
lutte. La tâche était immense. Il 
fallait inculquer dans la masse de 
nos compatriotes 11 notion précise 
de la situation et faire comprendre 
à de sincères et ardents conserva
teurs qu’il ne s’agissait pas pour eux 
de trahir leur parti mais de s’élui 
guer de ceux qui oubliaient et fou
laient aux pieds les traditions de 
justice et d’honneur qui forment la 
bâse de ce même parti.

xperts savent que c’était là 
ail d’Hercule. Un parti est 

une réligion politique et pour ame
ner une centaine de mille personnes 
â ne pas regarder un mouvement 
de conversion très prononcé co mue 
un schisme, il fallait une somme 
d’efforts qui ne devait être surpassée 
que par le tact et la franchise 

Sentant toute la témérité qu’il y 
aurait à ne charger que nos seules 
épaules du po 
situation à la

Tellement tourné les yeux du côlé 
de la province française ut fait un 
énergique appel aux journaux qui 
s’v publient Nous voulions former 

une a liauce défensive

i appan-n 
étonnante

a eu pour n.-Hiutat 
ces «le la récolte d’une manière

ndante moisson, 
idicat de cette ville a achetéUn

toutes Iuh terres à foin près de* voies ferrées 
afin d'avoir le monopole lu foin pendant
quelque* années.

Par suite d’envoi* considérables à la 
manque de brique et l'on a du par 

équent cesser l'ouvrage dan* une cons 
tion considérable.
Le maire MaoLenaugham, du Portage 

Lapiairie a donné sa démission â cause de 
se* affaires privées.

uvera très
as décemment 
avoir mis la 

affaires 
litiques, ayant 

cette conduite
aux nôtres d’ici.

C'était ur.e question de vie ou (1e 
mort nationale qui se débattait d ms 
Ontario. La politique de parti n’a
vait pas le droit de nous priver d’un 

qui nous aurait été pré- 
Pourquoi lu1 a t-on tout

DES FREGATES ANGLAISES A 
QUEBEC

U frégate anglaise le 
le* autre* navires <le guer- 

notre port, 
juillet pour

Halifax 20 
Bkm.kki Sconcours

sacrifié ?
R pétons-le : la presse Mercier 

n’apas hésité à négliger la lutte dans 
Québec pour voler à notre rescousse 
tandis que la majeure partie de la 
presse conservatrice restait bouche 
close ou faisait pis. Cette dernière 
organisait autour du Canada une 
conspiration du silence maigre le 
danger qu’il y avait de léser et les 
Français d’Ontario et le parti con
servateur de Québec. Cette conspi
ration n’a pas empêché notre œuvre 
de faire bon chemin et d’être accla
mée par les hommes de cœur. L’eau 
froide qu’on a voulu jeter sur notre 
croisade n’a causé île dommages 
qu’au parti conservateur dans la 
province de Québec. M. Mercier a 
tiré un grand b néfiee de ce qu’a 
fait sa presse vis à-vis les Français 
d’Ontario tandis que le pa 
valeur, grâce â l’apathie d 
gane-, y a perdu immensémem.Que 
ceux qui l’ont voulu ainsi se rou
vrent aujourd’hui la tête de cendres 
et se frappent la poitrine avec des 
cail.oux Et surtout

re qui sont, actuellement dan* 
partiront le dernier jour tie 
Qnélxic et d’autres ports canad

—La frégate Canada, en route pour St 
Jean, retournera à Halifax tlan* quelque* 
jour* cl accompagnera le* autre* navires de 
guerre lan* leur croisière.

La foudre est tombée jeudi matin sur 
vain Hotel île Wolfville, qui a été 
ie détruit. L’hôtel était rempli de 

a été l)le**tpensionnaire*, mai* pei 
quoique la foudre ait | 
ch am ores.

parcouru toutes le*un trav

UNE ASSEMBLÉE DE PROTESTATION

Bail St-Gkohgk, Tkrkkskvvk, 20 
s de cette lot•alité ae sont 

mire les me

bilan t*

citoyen
udi dernier pour prei 

i ch pour obtenir justice 
tie la baie qui ont eu h 

juges par suite de* complication* du 
tics pêcheries. De* discours vigou

reux ont été prononcé* en cette circonstance. 
On a chargé le Rév. M. J. Hoxvley, vicaire 
apnslalique, d’aller porter la question de
vant le gouvernement colonial. Le-Dv 
Howley est parti poor St Jean à bord du 
steamer Voi.i ntkkr.

O’cHt un homme d’une Intelligence et 
d’une force tie caractère remarquables ; il 
est ici depuis 19 an* ; il a beaucoup de sym
pathie pour le peuple en il connaît le* 
plication* et lea troubles de* 
mieux que tout autre individu 
neuve. Il rt

uesure* 
pour le* ha- 
souffrir tie*

ids immense de cette
fois critique et nou

nous avons tout natu-
rti couse r- 
e ses or-

avee eux 
contre le parti Meredith. Celui-ci 
avait dit que la lettre de la constitu
tion ne renfermait rien qui put 
l’empêcher, une fois au pouvoir, dr 

la langue fr nçaise el de

£une le parti 
éuec se rap- préaente dan* sa mission le* 

sentiment* du peuple le long de toute la 
St Jeun

conservateur de Qu 
pelle que sa défaite est largement 
due à ses organes qui n’ont su faire 
face à la situation ni dans Ontario 
ni dans Québec. Ça c’est de la ver 
te historique que l’on analysera en
core mieux quan I la confusion de 
l’après-défaite aura fait p.aee à la 
reflexion. Après avoir compté les 
morts, d importe d’étudier les eau 
ses de la déroule pour en tirer une 
leçon salutaire qui servira à l’ave-

II arrivera à 
t verra immédiatement

côte franç 
ven lredi el
verneur et Sir Win, Whiteway, premicr- 
iriiiiatre.

Le Dr Howley demandora" compensation 
pour le* perte* causée* par le* comi 
et les pécheur* français, qui ont d

pour le* perle* que 
en force du nouvel 
tant de

suppr.mei
gêner gônéialemeut le fonctionne
ment de nos écoles. La coïts îtiitioii 
ne serait au’une barr ère très fran 
chtssable entre nos institutions et la 
hache du démolisseur Nos gens 
de la province de Québec ne pou
vaient donc pas nous croire suffi
samment abrités Et, d'ailleurs, la 
véritable lutte liât onale se faisait 
ici et non sur les bords du St Lan 
eut. Le vrai nationalisme devant 

s’étendre à tous les points où les 
Canadiens français ont planté leur 
tente, la presse française de la pro 
vince voisine devait donc franchir 
la frontière fictive qui sépare tes 
deux Canadas et mettre à notre ser
vice c -tte partie de leur circulation 
qui vient ici,

Qui a répondu â notre appel 
Tous les journaux de M. Mercier.
Tous ont rivalisé en efforts el en 
émulation, et l’on a vu notamment 
I’Etendaud et la Pàthik faire une 
campagne très forte, très habile et 
très soutenue, avec un succès que 
nous avons déjà eu le bonheur de 
mentionner. Chaque nuance de la 
presse-Mercier.—radicale, libérale, 
nationale, opportuniste et ultramon
taine- chaqu-i nuance nousa apporté cic 
son contingent et le Canada, en re
produisant ces écrits de l’extérieur, 
leur a donné une circulation addi 
tionnelle en même temps qu’il en 
retirait des avantages très appréciés.

De l’autre côté, dans le camp de 
ses alliés politiques, le Canada n’a 
rencontré que silence vt apathie 
A part le Couruier du Canada e| 
Î’Evbnbmknt qui se sont associés à 
nous avec ardeur et succès, les 
autres journaux conservateurs se 
sont renfermés dans un silence 
honteux. Ils ont préféré 1-s ni s , 
quines exigences de parti aux de [ 
voirs imprescriptibles qu'impose la , 
nationalité et ce manque de cœur et I 
de noble iniépendance est une des < 
causes de la défaite du parti le 17 
dernier. La 
du district de
particulièrement antipatr otique. 
Pendant que deux de ces jonrnaux 
observaient un mutisme à la fois 
ridicule et criminel, qu’avoiL-nous 
vu dans un autre? La Minerve, qui 
se donne comme l’organe 
officiel du parti conservateur dans 
le district montréalais, osait publier 
un article pour pallier a

sujet* anglais et ausui 
leur a causée* la mise 

;l acte de* appâta, p«ri 
vendre du hareng aux pèeh 

i* français et Américain* comme 
appât de pèche sur le* G rands-Banc*. Il 
demandera aussi la nomination d

nier le* réclamation* île

rets de*

td!

Le 17 juin île Québec ne pouvait 
nous faire oublier le ."> juin d’Onla- 
rio. Nous ne [ ouvionspas mordre 
le sein (1e ceux qui nous y avaient 
logés en teints de peril. La presse 
Mercier non* avait donné le con
cern's énerg que de ses éc: vains : 
par reconnaissance nom lui avons 
donné le bénéfice de notre absten 
lion Nous étions, d’ailleurs, cer
tain.du ces Hat

miaauire {mur régler 
dommage* souffert* 

ites le*
pur le* commerçant* 

n durées par la popu-perte*

La goélette américaine Willie Irring, 
de ( lb u ester, en Maasachu: 
due dernièrement aux ile 
Saint-Pierre et Miquelon aveu 
ment de harengs qu’elle 
aux Fra

7'iv. de

comptait vendre 
appât de pèche de la 

capitaine de la goélette 
1 impos'ibi ité de vend 

rgement, le* pêchei 
noammem pourvus d 

lui du parlement de Terreneuve qui interdit 
aux gens de Vile.de vendre l'appât de pêche 
ou bail aux Français, de* embarcations ter- 
reneu vienne* en apportent A St Pierre de* 
quantités illimitée*.

n^ai* comme
morue 
trouvé clan*i.

appât. Mal
presœ c 

l'avait p: oparc par sa 
uti n.uituiule durant la luU>'

va tri i 
(Liitv
il'( hilui'io.

lia-Xous.mm mis, selon notre 
ationalism 
poliliq uv vt, les évé

bitmle, I 
sus de la pet;
nements nous ayant d montré que 
ce vrai ii.'limialis.iie—quant à On- 
tari i—se trouvait du côte de M. Mer- 

, ions avons agi avec la sp ni la 
néilé -u l’indép ml,mee qui sont la 1 
bâse de n dr - conduite comme jour
nalistes. Q io ceux «ini s’eu croient 
canailles nous jettent la pierre !

t ne fois do plus nous aurons 
prouvé que le muilleu1' moy.ui de 
servir un parti et ses veritable* 
esl tie tenir nue ligne de conduite 
droite, généreuse et essentiellement 
nationale

11 n’est pas un homme de cœur 
qui refuseradeuousapplandir à deux 
mains. Ceux qui nous boudevou t 
sont des quantités négligeables.

1890 -PRINTEMPS -1890
THE BROADWAY

Le soussigné désire remercier ses 
nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d’étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pautalons. Cet assorti- 
meut’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

chefs

DEPECHES DU SOIR
(S»r ice Spe ial)

conservatrice 
a été tout

presse
Montréal W. H. MARTINREPRESAILLES DOUANIERES 

hks, 20 juin -Le Standard «lit que 
rité* douanière* de Moscou ont reçu 

d’élever de 30 à 40 pour cent le* 
acotcna et quincaillerie* d’Ail

les au tor
inati action t 
droit* sur le 
gleterre.

MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE SPARKS 133

OTTAW
N. B. Nos prix sont raisonnables 

et bonne valeur garantie.L’EXPORTATION DU COTON 
Alexandrie, 20 

projet d’exporter le 
sachusett*, et 
pour le* 
moteurs 
transport du 
élevé qu’il* 
coton égyptien

On s’occupe^ du
coton égyptie 

i agent est déjà en 
lient*nécessaire*. Le* pro

ie COÛt du Etes-vous Fatiguespolitique
aittifrançaise de M Meredith et pour 
discréditer M. Mowat Ce malheu
reux article a été comme un boulet 
attaché aux pieds des candidats con
servateurs dans la lutte terminée le 
17 et il restera comme le suprême 
exemple de ce que peut engendrer 
V troit esprit de partisannerie. Un 
journal a prétentions dirigeantes 
risquait ainsi de compromettre la 
haute réputation de vrai liât on - 
lisme de nos trois ministres franç.t s 
à Ottawa, Sir Hector, Sir Adolph■; 
et l’honorable M Chapleau Diso.iv 
le tout de suite le parti conservateur 
n’a pas dans la province de Quebec 
d’organe accrédité,semi-officiel: ions 
ce3 journaux de nuance conserva
trice sont avant et pardessus tout les 
porte-voix d’un groupe, de bailleurs 
de fonds ou d'un directeur de pas 
sage Semblables aux centaines de 
journaux parisiens qui sont autant 
de phonographes au service de frac
tions parlementaires ou financières, 
ceux qui s appellent ‘‘organes 
servateurs" dans cette province sont 
essentiellement la chose de person-

arrangeai 
du projet pensent que le et 

des Etal* du sud 
capables d'expéd 

; Etats-Unis avec
seront

qui vous amènent a ea- 
deitr de pour 81.

Lisez les annonce* i 
purer recevoir la veRÉCEPTION ENTHOUSIASTE A SIR 

JOHN AVEZ-VOUS JAMAIS
ont fait,

10,000 personne» assist aient- dana 
rè* midi à la pose de la première pierre 
a cali-eèche de Kingston. Sir John et 

Sir Hector ont répondu à deux adresses, 
l’une de la part des citoyen» de Kingston 
sans distinction de partis et l’autre delà 
part de* unions d'onv 

I )ans la soirée 
a été offert aux 
tel Frontenac,

Kingston, 20 juin -Les citoyei 
hier, une réception très enthousiaste 
John Macdonald et Sir Hector Lan 
Piue

trouvé une place où voue pou
viez réellement obtenir cela ? 
Nous ne le i royons pas. Si vous 
désirez être exactement servi 
sous le rapport du dessin, de 
la qualité et du prix en fait de

i un banquet de 100 couvert* | bons articles dans les 
honor able* ministre* à l’hô

n M

lap 
de 1

MEUBLES, TAPIS, LITERIE ETC

Nous savon* par expérience pouvoir vous 
satisfaire. Si votre lioarse est limitée mm* 
ferons avec vous un arrangement pour payer 
par petit montant chaque semaine.

LA MARCHE DU vHOLERA 
Madrid, 20 

progrès
à Puebla de Rugat. Ixrs autorité* font tous I . up «

SàVS5S!K5ïïSi,5ii.n5‘£' I Métropolitain Mfg, lo.,
que jour on signale de nouveau cas 

Le* médecin* de Puebla de Rugue sont 
el le* autorité* de la ville ont 

télégraphié à Valence pour demander 
de médecin* ; on est égale» 

de médicamente et on eu a demandé aussi à 
Na lance. Le nombre total de* cas de cho
léra signalé* jusqu "ici eat de ouatre-vingt- 
onze. Un des habitant* oui * ( tait erfui de 
la ville pour échapper au fléau est mort du 

i choléra â Albania. Le docteur Candela, un 
que la maladi.* qui aévit à 
it es le véritable choléra

pa* été prouvé que la ma- 
ellement à Puebla de Ru-

fort alanjuin -On e*t 
ut* de l’epidé du

'•sf

667 Rue Sussex 557
N. B. Nous avons toujour* un l>el as- 

oi liment de voiture* pour enfants.

le* d
1 en

tent à court

nil n’ont pas le droit de sacrifier 
nefs sur 1 autel de l'égoïsme.

Gt s journaux ne nous ont pas 
même adressé une parole d « ncoura 
gement Ils ont laissé 
journaux de M Merci-r qu’ils accu
sent de faux nationalisme.

Le peuple de la p ovince de Q îé- 
bec a donc vu durant les élections 
d’Ontario, d’en côté, les faux natio
naux de M. Mercier prendre fait et 
came pour nos compatriotes, et, de 
l’autre, les nationaux de :a presse 
conservalrice—en partie—garder 
un silouce outrageant ou essayer

^ 1 «5qTBDB forces 1
■ ANÉMIt-CHLOROSE ■

m le fer mI BRAVAIS 1
MsnsarjxnasSEriS-ml'Bconomle un. oocl.loin.r d« trouble». ■ 

11 recolore et recooitltue le e*a* et lui
donne le vigueur nécessaire. ___
S* Dd/tcc rts, Imitations et Ccmtrefetpn*-

1 ^EtiiiwUiiguiirell.MAVAlSiipieftttnir*
i DETAIL : TOUTES FEAEMACtW.

Gros :(Oel*2. Rue Salnt-La»»r»

1

cela aux déclare 
de RPuebla

asiatique. Le gou 
sénat qu il n’avait 
ladie rvg
gat fût le choléra asiatique, et qu’il n'y 

s lieu de s’alarmer. Il a été anuon- 
que le couseil d’hygiè 
délégation à Valence et avait 

pris des mesure* sanitaires pour empêcher la 
maladie de se propager.

I/e gouverneur de ia ville de Valence est 
" il de la diarrhée cholérique

u8*, vernement à anno

mint nota

Vu

X
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Vendredi 20 Juin 1890

EOHOS jü JUUB
r L’hou. M. Mercier est arrivé à Québec 
Kiev matin.

irds et muets île Toronto vont 
Itvoir une convention.

La majorité de M. Fitzpatrick dan* le 
comté do Québec cet de 807.

T II y eut hier, à Québec,séance du cabinet! 
loue les miuietre* étaient présents.

L’archidiacre protestant Farrar voudrait 
que le* ministre* fussent célibataire*.

La Chine impose de lourds Impôts #ur 
ions le* articles fabriqués en Angleterre.

L’hon. E. Flynn et M. Achille Carrièr 
ont été mi* en nomination hier, à Gaa-
JK-.

Le décompte dans Prince Edward aug
mente de deux voix la majorité de M.,Mo-

M. Marcotte,candidat ministériel,» été élu 
hier au lac Saint Jean par une majorité de
.M)

On croit que le général Harman rempiu- 
Woleeley comme commandant en chef 

de l'armée anglaise.

”jay Gould, l’archi millionnaire, a été con
damné â $100,00 pourn'avoir pa* voulu 
servir comme petit juré.

Un anglais offre à l’Etat de la Louisiane 
tin paiement annuel de $1,500,00 si on veut 
lui permettre de fonder une loterie.

Les partisans de M. Owens, député d Ar- 
genteuil, ont célébré leur victoire par une 
grande démonstration, hier, à Luchute.

Contrairement à ce qui a été annonce 
dan* quelque! journaux M. J. C. Patterson 
député d’E*sex, n’est pa* candidat au poste 
de percepteur des douanes â Windsor.

Le maire de Winnipeg a onposé son vole 
A l'allocation de $100 â la société de Refuge 
Ste Marie parce que c'e*t 
contrôlée uniquement par de* catholique*.

institution

L’Elkctkvr délwiruu de joie depuis l’écla 

■tante victoire de M. Mercier. Non* ne voulons 
pa* mesquiner eur ce chapitre, au contraire 
noua croyons tout légitime la jubilation 
de notre confrère après la lutte de géant 
qu’il vient de faire.

La douane américaine vient de décider 
que le* cartes postales canadiennes importée* 
aux Etats-Unis seront frappéesd'uii droit d- 
25 pour cent ad valorem comme le sont 
tou* lee autres imprimés.

Jumpi’à présent ce* carte* avaient pu 
trer aux Etats-Unis en franchise.

De la Presse
Un qui a vaillamment lutté â la dernière 

élection, c'est M. Leblanc. Le pat ti minis
tériel avait déchaîné toute sa colère 
député de Laval et dressé se* batterie* le* 
plus dangereuses contre son comté, mai* M. 
Jycblanc a triomphé de toutes ce* machiua- 
lions. Pour cela, il a dû accomplir des pro
diges de valeur qui le grandissent davantage 
dans l’estime de ses amis. Les électeurs de 
Laval ont conservé â la législature de Qué
bec un de ses membres le* plus distingués. 
Honneur à eux.

le

Nous lisons dans I Evkskment :
Pour VEvknkmknt le succès de l’hon. Mer

cier n'a jamais fait l’ombre d'un doute.- 
Dès le* premiers jours de la lutte, nous di

tes conservateurs à raison de leur* 
disaentions, de leur défaut d’organisation, 
couraient à une inévitable défaite, et que le 
courant de de l'opinion était dan* une large

810118 que

mesure favorable à l’administration Mercier.
Le résultat ne démontre que trop que nos 

prévisions étaient exacte*. Le ministre a 
recruté
veaux appui* et l’opposition eat réduite à sa 
plus simple expression.

tou* les point* du paye de nou-

députation qui lui aEn répondant 
apporté de* cadeaux, â l’occasion de 
jubilé, le cardinal Manning a dit -ju’il dési
rait mourir comme un prêtre doit mourir 
eana argent et sans dettes. 11 a mentionné 
les divers bute charitables auxquels il des-

Botinait lee présente qu’il avait reçue*, 
terminant il a invoqué le# bénédiction* du 
ciel aur ae* ami* présents et absents.

Les ouvriers employé* dane le* bassin* de 
Londres ont offert au cardinal Manning une 
bourse de £150, à l’occasion de sos| noce* 
d’argent, en reconnaissance de ce que Son 
Eminence & fait pour eux lors de la grève. 
Le cardinal a fait connaître Bon intention de 
consacrer cette%omme pour doter un lit 
d’hôpital au bénéfice les ouvriers.

le titre la silua 
tion *ee impi essions sur la dernière lutte pro
vinciale de Québec, et noue endetachone le 
passage suivant qui nous semble entouré de 
mystères :

“M Des jardins a fait, dans le 
valeur, plu* de luttes et de trav 
Laitgelier n’en a fait, dan* le sen*
Et il a été abandonné, laissé aux ressources 
plu* que limitées que quelq 
nele ont mises à sa disposition

Au tempe de Cartier —noos axons connu 
ce tempe-la— les choses ne se faisaient pas 
de cette façon honteuse et scélérate.

Au temps de Angers, non pl 
chait pas les amis sincères et loyanx.

Aujourd’hui, on les vend, froidement, 
salement, bassement.

avons été vendus «laps cette élec-

Le Canadien publie

sens coneer- 
ail que M. 

libéral.

ues amis person

us, on ne lâ-

tion T*"
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LA POTENCE A QUEBECCourrier du jourPigeon, Pigeon&Cie. Dubois eipie son crime sur l'échafaud
EXAMENS ET DISTRIBUTION DE 

PRIX DERNIÈRES PAROLES DU OON 
DAMNÉ

I^es examens dans le# différentes 
sous le contrôle des «ninmissaircs se 
celle semaine. La distribution nés prix 
pour les écoles de filles dans la basse ville 
aura lieu, jeudi prochain, à 4 heures de 
i après-midi, dans la salle S te Anne.

( Dépêche «pévialc au Canada)
Qvkrkv, ‘JU juin—Fritz Randolphe Dubois 

condamné à mort pout le meurtre de sa fem
me ses troisenfau te et sa belle s«eui ,eu février 
dernier à St Albans, comté de Portneuf, a 
été exécuté, ce matin, à 8 beui es da la 
cour de la prison. Lorsqu'il a été sur l'écha
faud Dubois a pionoucé les paroles suivantes: 
‘•Je regrette beaucoup ce que j'ai fait, mais 
j’espère que je rencontrerai ma femme et 
mes enfants au ciel. C’est tout. ”

La trappe a ensuite tomlié et Duliois est 
mort en quelques instants;

PAR \SOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 

RASOLS 
RASOLS 

PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS

CEN
CEN LA CHASSE ET LA PÊCHEPA

PA La compagnie du chemin de fer du Paci 
tique vient de publier une brochure très 
intéressante et indiquant les meilleurs en
droits de pêche et de chasse qui peuvent se 
trouver dans les provinces du Canada telles 
que Ontario, Quebec, Manitoba, Assine- 
boia, Alberta et Colombie Anglaise tt aussi 

e, du Michigan et 
brochure indispen- 

pêche et de 
egamment relié, richement 

on peut Vobtenir gratuitement en 
la demande à M. D. McNico I.

Ch
CE

ta lu Main 
C'est 

les amateurs de 
est élégamment re

dans les E*a 
Wisconsin, 
sable pour 
chasse. Il 
illustré et 
en faisant 
Agent général des passagers, Montréal

ente. Economisez votre argen 
tes vos marchandises, hahil- 
ssurrs chez Bryson Orahamlements 

& Cie.
CENTS
CENTS
CENTS
CENTS
CENTS
cknK

CENTS
CENTS

PARASOLS A 
PARASOLS A 
PARAS! 
PARAS! 
PARASOLS 
PARAS!) 
PARAS!) _ 
PARASOLS 
PARA-SOLS

A J AN EVIL LE 
Cette après-midi à lieu à 

cès de Martin Corbett Chs 
K nitch, accusés d’avoir brûlé la c 

ière d’un cheval appartenant ; 
d, d’Ottawa. Le détective du

)LS A 
)LS Janeville le pro 

May vis et Chs
... e*ick f 

comté M,

—Madame ( '. B. Wright, de Hull, doit 
donner une grande soiree, 

de musique de Hull
le 25 courant

CEN
pour la|c

ILS
ILS

in eue e: 
à M. M

a été engagé
irconstauce 

ollets Zilcnite 
•ment 10 ce 

Bride. Coin

à l'épreuve de [l'eau 
nts la pièce, chez Rochon 
dis rue» Rideau et Ni.'

CeJ. B. Moreau est décidé à sévi 
seul mqyen de maintenir le lx 
les environs de Janeville. ho-

m!

i.i~M. Moreau et un constable étaient pré 
seuls au pique nique de l’Institut litt 
St Patrice à Beeeerer !1 rove, et les orgam 

irs du pique nique n’ont que des louait- 
ges, à faire de la conduite de M Moreau en 
cette circonstance. Le bon ordre n’a pas 
été troublé.

and nombre d'élèves de l’Univer 
warout partis aujourd’hui 

tr le chemin de fer !

-Un gr 
sité il'Otta 
leurs demeures p 
et Atlantique.

PARASOLS A 75 VENTS 
PARASOLS A 75 VENTS 

\SOLS A 75 CENTS 
RASOLS A 75 CENTS 
RASOLS A 75 CENTS 
C A SOLS A 75 CEN 
RASOLS A 75 CEN 
RASOLS A 75 CENTS 
RASOLS A 75 CENTS

tweed (^Halifax bleu 
et gris, vendu» à très lut» prix, chez Rochon 
et McBride. Coin de» vues Rideau et Ni 
cholas.

Habillements en

LE PARC DU MAJOR 
M. Gavello, l'entreure 

du parc du major a fait 
grands 
pieds de 
jets d'ea 
d'arrose

neur de l’entretien 
construire

arroseurs automatiques 
hauteur et lançant chacun 

u. Cette amélioration dans 1 
t le parc a non-seulement l'avantage 

d'être plus économique mais encore de ré
pandre une douce fraîcheur dans l'air dans 
un circuit assez considérable 
a fait construire ces arroseurs automatiques 
à ses propres frais et il serait prêt à eu 
fournir plusieurs autres si le gouver 
voulait augmenter le nombre des prises 
d’eau sur 1j parc. Ce serait une améliora- 

déairable.

-Le conseil du comté de ( 
mé, hier, M. John Daws 
fives du comté. Il y 
pour cct emploi.

Une ligne Spéciale de CHAPEAUX DE 
SOIE, de manufacture anglaise seulement 

r la St Jean-Ilaptistc. Jos

ur de la Basilique piépare en ce 
une belle messe pour la fête St

ie Carlcton a nom- 
n, gardien des édi- 
i trente demandes

IV
; quatre 

e mode

$3,06 pour 
114 rue RideauNi. (iaielloa

Le cha 
moment

grande procession, ce jour-là

r Ia Parasols ont été achetés à 50 cents 
dans la piastre et nous eu donnons le béni 
five au public.

Que chacun s’empresse.

ne.nent
société de ce sertira en

Minérale de Plantagenet 
Wellington et clic,. M. R. 

regor 212 Rue Sparks. Fraîche et reçue 
chaque jour. C. Larocque, Agent.

-1.1*8 travaux de construction du nouveau 
couvent sur la côte l‘rimrose, en face de 
l'église St Jean-Baptiste avancent rapide
ment. Le site choisi commandé une très 
belle vue.

Dépôt de l’Eau 
au No. 196 
Md

LT7 NI V ERMITE lit ITT A WA 
Plus de six cents 

hier soif* à la séance 
prix dans la grande 
d’Ottawa. La Ion 
prix a été entremê 
et morceaux de inusiq 
Vacan es," chanté-e par 
a eu un très ljcau succès

M. Denis Murphy, de la Colombie An 
glaise, r remporté la médaille d'honneui 
donnée par)Sa Grâce Mgr Duhamel 

M. Pierre Brunette, de Lowell, 
chusetts a remporté :a médail 

r l’Histoire du Canada,

les noms de ceux qui on*, reçu des

Jenis Murphy, Colombie anglaise ; Al
phonse Charirand, Rockland, 'Int. ; Char
les Gai det, St Hyacinthe, Que. ; Thomas 
Troy, Fallowtiehï, Ont. ; Joseph Collins. 
Marlborough, Mass., et Charles McCarthy, 
Prescott, Ont. ; Albert Chabot, Ottawa ; 
Joseph McDouval, Ottawa ; Louis J. IV- 
hoe, Ottawa ; Joseph Vi 
Oscar Paradis, St John.
Bétkrd, St Rcn 
Ottawa ; Wm 
thur Carrière Ottawa ; et Damien Masson, 
St Hyacinthe, Que.

corns eoMMKHciÀL
Les élèves suivants ont subi avec succès 

leurs examens dans le cours commercial.
Adolphe Bolar. Peterboro, ont; Patrick J. 

Clancy, Ottawa; M. 11. Brcmiun, Mattawa; 
Que., James Biguev, Kingston; Herbert J, 
Cameron, Buckingham: Michael E. Conway 
Ottawa; Napoléon G. Rvcque, Ottawa; J. 
R. McGrcevy, Québec; George Maguire, 
Ottawa: Eddie P. Gleason, Ottawa; Arth 
G. Marion, Lowell, Mass: F. X Deamarais, 

et Bernard J. Murphy, Providence,

Thomas Kennedy de Port Huron, a 
îoncé en anglais le discours d’adieu. Il 

eu de discours eu français. Il pa
rle l’université ont dé 

enir il n'y aurait plus île dis- 
f ran vais.

personnes assistaient, 
de U distribution des
salle de l'Uni ver 

nomenclature
i tûmes chants 

itate “ Les 
des élèves

Z
lé de mrgn 

ne. La cai 
un cœur

49 Rue Rideau 51
OTTAWA.

LES DERNIERS MODELES EN FAIT 
DE MONUMENTS EN GRANIT ET EN 
MA R B K E aux usines de la l'anadiau V 
te Co., Bassin du Canal, Ottawa.Massa- 

aille d’argent 
l’algèbre et le —Un certain nombre d'amis ont offert un 

it hier soir à M James John- 
du ClTlZKN

juet aval 
son, réilaeteur 
son prochain départ 
l’Europe.

MONUM 
MARBRE.

indien Granite Co.,.Bassin du Canal, Oita

ACHETEZ Voici

ENTS EN GRANT 
le toute var*é-té de

asion de

"tLe Home Comfort
T ET EN 
desseins en 

faits à ordres aux usines de la Ca-MACHINE A LAVER
Nous avons acheté la droit d- patente, <1 
am'-use ma :hina à laver, de Joseph 

Cadran. Nous sommes maint rant prêt» 
à ven Ire ces machines à de- conditions d«- 
paiements très faciles. Achetez le Tordeui 
Standard c’est ;e m illeur, Nous solliciter ( 

tueuM ment une vis e à notre manu- 
• et à nos salles île vente No.,85 e1 

sur la me York, Ottawa.

—La ministre des don 
l'inspection des mai 
nais vieil* d’ihtrod.ii 
décider le chiffre des 
quel on les

E O’Neil, désordre, 85 d’amende 
Emma Palmer et Madame 

paraissent sur l’accusation 
de prostitution. lx;u 
samedi.

a fait, hier,neent, Ottawa 
Que.

douanes 
chaud isos qu’un Japo- 

pays, afin de
Albert 

!■ langer, 
i ; Ai 

lle dans le 
J droits da douane

ns, Que- ; Ri 
Frederick.

ituym >nd com- 
<le tenir une 

ur procès est remis àT. R. SHEA et fils
lav. 4 1a*s travaux sc pou 

à l’école La Salle, 
riers achèvent cette semaine 
ihle Mansard, qui donnera une 

apparence à l’édifice

Proc

rsuivunt avec acti- 
ssex. 1a!« 
le poser le 
très l*elle

Su

JOHNSON HOUSE
DE LA ST JEAN-BAPTIS- 

end rai de» Chapeaux de soie pour 
la procession du 21 prochain à $2,50 et $8,00. 
Ils valent #4,00 et 85,00. Nolan, le C'ha- 
|)elier 10

jTIOttawa; TE
M1Cette nouvelle maison autrefois 

occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement renouvelée et |,«y a |>it8 
divisée pour un hôtel de première I rait que les autorités 
classe. De grandes chambres bien 1 vidé qu’à Vax 
aérées sont à la disposition du pu- coura (l adlcu en

Ridi lu

—Trois enfants de M. J. A. Vian, 
chaud de nouveautés île Hull, sont n 
de la diphtérie dans l'espace d** doux j<

gligé de les isoler. Plusieurs per 
i l'aise craignant que la eontag 

se répande dans leurs familles ont envoyé 
leurs enfants à la campagne.

MONUMENTS EN GRANIT ROUGE, 
EN GRANIT GRIS ET EN MARBRE, 
têtes et ornements faits il ordres aux plus 
bas prix de la ligne par la Canadian Granite 
Co., Bassin du Canal, Ottawa.

—Le chemin defer du Pacifique sc propose 
de construire un embranchement du chemin 
*!>■ fer St Laurent et Ottawa qui descendrait 
sur les rives de la rivière Ottawa à Rock li fl" 
dans le but de permettre le chargement du 
Ixiis sur les barges à cet endroit . Ou dit que 
les travaux vont se faire intmédiateinent.

pourun ba
in habille- 
îent bien 

DEMI LETS. 
RE

sonnes

NOUVELLES LOCALESLa magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

—Sir John Macdonald est de retour de 
Kingston.

Achetez vos mai uhandises chez Bourcier 
et frères si vous voulez avoir un présent en 
argent.

Johnson House
517RUE SUSSEX 517

OTTê -WA.
Lady Thompson partiront 
i mardi prochain.

—Sir John et I 
pour l'Angleterre 

Justement ouvert, la Buanderie et Tein
turerie Union au numéro 400, rue Sussex. 
Prix modérés.Pour le bien-public TAILLEUR FASHIONABLE

-Ou a posé, hier, à Shavwille la pic 
gulaire d une nouvelle église méthodiste.

Chez Bourcier et frère c’est la place pour 
acheter à bon marché et recevoir un présent 
pardessus le marché.

es, et Satchels portatifs 
t et a très lion marché 

68 rue Rideau.
—Aujourd'hui est le cim 

anniversaire de Vaccess 
toria au trône d’Auglet

HABILLEMENTS POUR 
GARÇONS EN TWEED DE 
BRYSON GRAHAM & CO

Lot job de chemises Re 
40 centina la pièce chez Roc 
Coin des rues Rideau et Nicholas

—On rapporte un cas de diphtérie dans 
la rue King causé par les exhalaisons de l’é
gout qui passe dans cette rue,

HABILLEMENTS POUR JEUNES 
GARÇONS EN TWEED DE HALIFAX 
BRXSON GRAHAM & CO.

Si vous voulez un bon chapeau pour le 
jour de la fête St Jean Baptiste, allez chez. 
C. Landreville, 544 rue Sussex.

Des milliers de personnes se pressent tous 
les jours à la vente mammoth d’étoffes à 
relies chez Bryson Graham & Cie

—On organise un corps de cavalerie pour 
la procession de la fête St Jean Baptiste, 
dimanche prochain à Hull.

On économise des milliers de dollar» an
nuellement en achetant nos tapis et nospre- 
larts chez Bryson Graham t Cie.

Achetez pour $20 valant de marchandises 
■ •chfp et vous recevez à votre choix un de 
ces articles d'argent, Bourcier et frère.

—Les restes mortels de M. le I>r de St 
Georges seront transportés demain à Québec 
sur le train de quatre henrea et demie du

habillement bien coup*
lieuélégant, pour un 

fini, adressez-vous à P. H. 
LE MARCHAND 1*01 'LAI 
RIDEAU.

—l^es ministres

180 RUE

près! _ lériens d'Ontario 
en assemblée a Ottawa ont dis- 

n des écoles. Ne pouvant
Un vrai cyclone dans Iccjiu- 

inerce d b Chapeaux a frappé 
Ottawa; j equ’ici le ^tock de 
Woodcock a fait face avec auc- 
cèri à l'oragi—quelque* unes 
des plue récc tes combinaieone 
de Formes et Bordures sont 
chaque jour expédiée* dans 
l’Est, dans l’Ouest, dans le 
Nord et d ms le Sud ( gros et 
détail ) à des prix de cyclone 
dévastateur. 25 cts chaque. Le 
Coq t st maintenant en boa or
dre de combat et il y a quel
qu’un dont le coq sera frappé 
avant que le nuage orageux 
soit passé. Toutes les Dames 
d’Ottawa devrait voir chez 
WOO* COCK la grande vitri
ne où sont ét dés les Chapeaux 
de -5 et 50 cts.

Valises, Coffi 
fort assort iman 

!.. t'lnfly

Un
dite la qtu 
s'entendre
des Droits civils et religieux, et ont affirmé 
leur détermination de résister à toutes les 
attaques île l’église cat holique contre ces 
droits. Toujours la même marotte

ils ont nommé un coinT
iquante-troint 
de la Reine Vie

JEUNES
HALIFAX —Ce soir doit avoir 1 eu sur le carré Car

tier une inspection de i g mies à pied du 
gouverneur généial. Il y a eu depuis quel
que temps en certains quartiers des plaintes 
sur la tenue de ces garder. Il paraîtrait 
que plusieurs des membres de ce bataillon 
se sont relâchés de leurs d 
pas assisté souvent aux exercice»

Grand conc 
Excellcnca le 
pur la Société St 
à S heures 

Université <1’
Prfx des bill 
Billets

fils, rue Sussex 
F. X. Pich
rue Sussex ; A. L. Pinard 
H. Chalrot, rue Sussex ;

gatta seulement 
hon et McBride.-

"milh

;ert sous le 
Gouver donné

patronage 
ur-Général,

Jean Baptiste, le 22 juin, 
la salle académique de

lia

:
et 50 cents, 

dépôt chez A. D.
P. L. Foisy, rue 
Rideau ; P. C.

rue King 
Joseph Côl

Richard & 
Dalhousie. 

Guillaume, 
King ; P.

. retrouvé près de Cumberland,hier, 
ps du jeune Blais, noyé il y a quelques 
nés dans la rivière Ott

—Le juge Ross a accordé, cette semaine, 
la demande d incorporation prés niée par le 
comité provisoire do iMdy Stanley Intitule. 
Les souscripteurs se sont réunis en aaeeinbb e 
et ont décidé de construire le nouvel insti
tut près de l’hôpital protestant. L’élection 
des officiers a donné le résultat suivant : 
Présidente honoraire: Lady Stanley de Près- 

-présidente honoraire Lady Ma-do 
nald ; président, shérif Sweetland ; vice- 
president. F. P. Bronson; sécu laire. J. P. 
Feathers tone ; trésorier, Geo. Bum ; comité 
de direction, C. R. Cunningham, A. J. Ste
phen», G. S. May, H. H. Brennan, J. R. 
Armstrong, W. Whillane. R. Sinclair, V. 
Sinclair et tous le» souscripteurs pour la 
somme de $100.

UN SEUL UHIX

Fameux magasin démodés
318 Rue Wellington.

Le seul magasin de marchandises sèches 
de la Haute Ville qui donne des Cadeaux eu 
Argent aux acheteurs. Bourcier et frère.1EMORY Ne manquez pas d’aller 

au No 26 rue Rideau. Vente 
a bon narche de cravates 
Geo. A. Quesnel, 26 rue Ri
deau.

lin one nwlin*. TntinumUle frnro «Il 
Ipert* <.f the elctte. Pnepectu* roer 
Van. sent »n epplicetiiin Ut l’mf. lATQeelte. Sri Fifth An*. Ne» Y„rk

La compagnie du Pacirïq 
publier un magnifique tableau 

j de l'arrivée de ses ti 
{ 15 juin courant.

ue vient de 
du départ et 

raine , révisée jusqu’au

T

POUR UNE COUPE No. 1
et pour une confection allez chez Nolan A 
Co. 141 rue Sparks. Nos marchandise# eu 
main ne le cèdent a aucunes autres.

Chemises a Tennis en 
Sole et Flanelette Geo. A. 
Quesnel 26 rue Rideau.

JUSTEMENT OUVERT 

Avec un bel assortiment d'Etoffes de 
nufactures domestiques et * uangèree. NV 
lan A Co. Marchands Tailleurs, 141 rtu

Toilettes de Bain, un fort as
sortiment, genres varies chez 
Geo. A. Quesnel 26 rue Rideau.

Cour de Police
Thomas Green, Hercules 

Martin Brennan, trouvés 
causé il u désorti re tout con 
chacun la somme de $4.00 

Le procès de Jotcph I 
gabondage, est remis i 

K. McGilUcudy, 
troublé la paix est aoq

Emile Robitaille et Thomas Kinsell sont 
accusés d'avoir vendu delà Uiissen le diman
che. Procès aujourd’hui

•V George et

méa à payer

hum, accusé de va 
à une semaine, 

accuse, accus»1 tl'avoir

SOCIETE SAINT JEAN BAPTISTE

Les membres de cette société ainsi que 
tous les Canadiens français <le la ville, sont 
prit* île se réunir à la selle St Joseph 
manche le 22 du courant à 7 30 A,
pour assister en corps à la celebration de la 
société St Jean Baptiste de Hull.

Déport «le la salle à 8 heures prêt

di

Par ordre
J. CHAMARD

Secretaire

Vente a l’encan
S2000,(X) de Meubles et Effets île Maison 

de bonne valeur et d'un beau fini au No. 
457 rue Alliert vis-à-vis le Ladies Collège le 
25 juin prochain à 10.30 A. M. Comme M. 
John \\ ilson s’en va au loin, il lui era im 
possible d'emporter lien ave» lui. Donc, 
je vendrai le tout absolument sans réserve 

G. LFARQUE

AVIS
Une assemblée générale «les actionnaires 

de la Compagnie de conserves d'Olta wa 
(à responsabilité limitée) The üllawa t 
ning Company (limited) sera tenue à la 
salle de l’Institut Canadien, numéro 524, rue 
Sussex, le lundi 14 juillet a huit heures du 
soir pour l’élection «les directeurs, l’adop
tion des règlements, et la transaction de 
toutes autres affaires qui pourraient être 
soumises à l’assemblée,

Par ordre du bureau de direction.
VA LIN A CODE

Avocats de la Compagnie de 
d'Ottawa (à responsabilité limitée)

conserve

Vente a l’Encan
DK

Presses à Vapeur, Matériel, Caractères,

J’ai reçu instruction de MM. McLean 
Rogers,les Entrepreneur des Impressions tli 
gouvernement de venilre par enchère publi 
que sur les lieux, nos 155 et 154 
lington, dans la Cité >
25ième jour de juin IHjO, à III heures a. m. 

tenu «le leurs ateliers typographiques 
it en presses d'imprimoi ie«, mm hi
tler, machines nplier, coiipcs-papi t, 

frapper, vanictéivs, chassis, 
postenrs. 
f.in-c

llu

i i
d'Ot

Wel- 
» mercredi le

consistai
nés à régler, 
machines à
galétr, COIH

d»: x ingt chevaux 
en acier(neuve)en 

l'Imprimerie du 
•si reconnue comme élit

liouilloi le
goux iiiiemunt 

nt «le première

IMMEUBLES
En mémo temp» « tau nu me endroit j'«*f. 

fritai en vente le l**t no 12 sur le < «"ué sud 
«le la rue Wellington (snperlicie «lu lut IHi 
|mii 1)9) sur lequel sVlève la vaste constr 'u 
t ion ùu pierre qui a servi aux ateliers «Iti 
ITiiiprimeiiu «lu goiivernemeiii jusqu’en 1er 
invcmhrc. Aussi le côté est 2 «lu lot no 10 
• ur le côté si <1 «In loi 33 par 39 sur lequel 
s'élève une gi amie éctiric en i.ois 
«lit- propriél.- est située dans la 
pallie «le la « ité l'Ottawa et sera 
don’e double en va leu i après ipiidipies

La

l>-a t» i m » et condit 
«le la tente

seront indiquées 
(lins aiii|ées s'a-

W. H, la wis 
Knusiitcur, etc., 49 rue Spaiks.

Pour

&vA«r

É4 i;

Canaux du St Laurent

DIVISION DU RAPIDE PLAT

AVIS AUX ENTREPRENEURS
AKS SOUMISSIONS CACHETÉES adres 
U sées au soussigné, et portant à l'endos 
“ Soumission pour les canaux du St-Lau
rent ’’ seront reçues à ce bureau, jusqu'à 

rivée des malles de l’est et «le l'ouest 
redi, le 23ième jour aejuillet prochain, 

pour la construction d une écluse à levée, 
support, etc., à Morrislnirg, et pour le creu
sage et l’élargissement du Canal du Rapide 
Plat. L’ouvrage sera divim 
lions d’àpeu près un mille d

Une mappe «le la localité avec plans et 
ificati'ins Je ces différents travaux peu- 

mercredi, le tiirm

• en trois 
e longueur.

être vues le ou ap
jou ' de juillet prochain, à ce bureau, ou 
bureau «le l’Ingénieur Président, Mor 
hurgl où des formes imprimées pour soumis 

être obtenues.
de Société comme contracteurs 

joindre à la soumission, les signa- 
ranjrs du plein nom, la nature de 

paticn et le lieu de résidence «le chaque 
ire «le la roeiété, et, de plus, un chèque 

une banque ayant charte en Ga
ie de $6.000, doit accom 

la Section No " 
une ban 
a somme 

es sections.

Dins le cas 
on «levra

iZ

arcspUm 
nada pour 
pagner la 
et un chèque 
charte en ('ai

la somn
soumission |K»ur

accepté
» 1.

nu-la, pour 1 
pour chacune «les autr

Ces différents chèques acceptés doivent 
être endossé* à l'adresse du Ministre des 
Chemins de fer et Canaux et seront forfaits 
si les intéressées déclinent d’accepter le con
trat pour les travaux aux prix et aux ; con
ditions décrets dans l’offre soumis. L« s chè
ques ainsi envoyés seront remis aux 
différents intéresses dont les Soumissions 
n’auront pas été accep.ées.

Ce département ne s'engage 
à accepter la plus basse ni 

soumission.

Ale $23)00

pas, toiite- 
aucune autre

Par ordre 
A. F. BRADLEY 

•Secretaire.
1 )épartemen t des Chemine de fer et Canaux 

Ottawa, 13 juin, 1890.
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PF^ITE GAZETTEFONDS DE BANQUEROUTE
0N DEMANDE. M. Geo, Miel marchand 

sur la rue Rideau desire acheter 
ge à simple ou double logement. Il pai 
un Uni prix )K>ur uue propriété sur la 
de sable. Argent comptant

TERRE A VENDRE. 50 acres de terre 
I lot numéro 90, aboutant à la rivière 

i dans le townshin Gloucester, et 
tuant le front «le l'ancienne form 
à trois milles d'Ott«\xa, sur le 

Montréal.
Il y a «ur le lot une tr»Vs lionne maison en 

IkiIs très bien eituéeet faisant fa»x- à la tête 
«le Kett e Island.

C’est une dee meilleures tertea dans le 
comté. Termes «le paiement faciles. S’adroe- 
s»'1' à ROBERT CUMMINGS, Cummings 
Bridge, Ont.

$60,000 de chaussures de toutes sor
tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
"VEITEZ .A. B01T3STE HEURE

un ootta»

Ottawa

Shea. hernie
«le

BROWN, EDMONDSON & Cie.,
61 EUE Ti-IIDEJ^LTT.

A VENDRE—Un lion engin «le eeoonde-mala 
n «le 3 chex-eaux vapeur et une ohaiulièrv 

S'adresser au bureau «lu 0\(Avis aux ^Consommateurs ce 8 «<hevaux

A VI8APX MERES—Le “Sirop 
/a de Mme Winslow ’ devrait toujours 
être employé quand les enfants font leurs 
dent*. Il soulage Immédiatement les souf
france» de ce» pauvres petits, produisant ou 
sommeil naturel, paisible, en faisant «ti,pa
raître la do.’leur. et les «unes chérubins 
s’éveil ent aussi •' biillan.» et frais qu'un 
bouton de rose.” Ce sirop est trèe-agrèab! 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses gen 
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souflrancea Intestinales en réglant U di
gestion, et est le meilleur i nièie comma 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne da 
la dentition on d’autres cause*. Vingt-vin- 
cents la bouteMle. Ayes confiance et de
mandes le " Nirop calmant de Mme Wins
low ” et ne nreues

Oal niantLes PRODUITS de la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
SOT, rue St-Honoré, A PARIS

Teisqne ORIZA-OIL ESS.ORIZA* ORIZA LACTE * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE - ÜRIZA-TONICA * ORIZALINE*SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inalterable et à la suavité de leur parfum.

NIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'lia ne ae 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PBODUITS St VtNOtNT dans toutes les MISONS HONOMCLCS d« PMFUDUIIElt OU SOUL RII 
Envol franco de Paris du Catalogua illustra

nréaucune an lie

A VENDRE. -Deux collages sur la 
fl Alice, Ville Centrale, à Kl 
bureau le juiate

S’ailreascr à A. B. Macdonald, 
47 rue Rideau

Xminutes

MAISONS A VENDUE Sur les rue 
111 King, Daly, «Stewart, Th.Widoro, Waller; 
Nicholas College Axomn«, l.isgai, Cooper 
Cumberland, \\ ilbvod, Neville, Alice, Ann, 
Elgin, Florence, Church, S I’atrioo, Mur I 
ray, Cobourg, York, George, Ri.lean, etc 

8'a«lresMr à A. B. Macdonald 
47 rue Rhleau

lOOOOOOOOOjl

GÈNEAUc
HUCCÉ8 6

Seul TOVIQVii remplaçant le FKV sans Z 
douleur ni chute du pull A«b«pl6 par U s réU’ri- CI 
ntiircH renommés ; ricivurt, entrai uni r*, a, 
lui ran. etc.

tluvrl'Oii rapide et sûre de» lioiteriea, Fou v 
lurcM, A'iirf*, Moli tU n, I rnniyoHH, Kilgor- 
gumcnl-s dus jambes. Sure»», Lparvuis. etc. Pevuhilf 
cl Hvsolullf Infaillible ««t sans riv • I dans les An- 

k - — — ifin«*, < Vi ta r rite». Ilronch Item. Inflammations
j Ca-e ,)es Poumons, du Fob-, «les Into.stms. Flfitrénirn, Ilvlruplolcs, Héten- 
T 03 lions d'Urlii'j, Hevrca typhoMoi
{ Pansement à la main, eu 3 et t minuter sans couper le poil,
i* 3 DEPOTS : Paris, MESTIVIER Se G1*, 275, rue Saint-Honoré 
1lEl2 UONWflL : LAV1CLET 1 E A NELSON. QU (HCC : En MOIUN A Cl.
Q St-HYACINTHE, OTTAWA, BT l'RINGIPALKS IMIarmaGIHS DU CANADA.
èO€HH>OGO f>OOUOè3€HHK»OOOCK)

1 UNIMENT
0^2

J-S
30 ANS DE fiN DEMANGE—Un lion agent voyagoti 

U pour le oomm-Toe du ville. Kmplo 
constant. Avantages 
oummencuront man 
riaux. Nu tardez 
lu premier jour, 

serymen, Toronto, Ont

ot
utrtiouliere A ceux «|U

■Déml. Arllelea «pi 
pus. Le salaire eompl 

BROWN BROS.,5 s:

VENDRE, —l’our argent comptant ou a 
échanger Un poêle " l’reeoott^' 2 iHs-lee 

en toile, 6 iK»««|f«e «le passage, 3 jioëlee «te cul ‘ 
sine, 2 pis'lcs imitation «le cheminé, 2 ré- 
serxmirs à l’huile à laj (Salle d'encan Maodo-

47 rue Rideau

A

■ VIS.—SI vous live-, quelqti'nhjot i 
vl |M>ur argent ooti.ptant ou a «'«changiNs 
eez.votre a.Irusse chez A. B. Mauilonald

47 rue Ride*

à vendra
.u,LE CANADA”Plus de PILULES Nauséabondes tt

r«» bienfait depuis l«>nglem|»w désiré
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

-------CHEZ------

A- BEAUVAIS et Cie.,
No, 103, Rue Bank, Ottawa,

<'aKi|iliell*w « 
lie « «,mi»«mii«l1 pro
pre A guérir lu* miiliidir* 
«lu Fuie et le* dé nu-ge

ts milieu* Je* aeiililée 0jN DEMANDE.
Vmivrugi- à la pi« 
257 rue l'embei lan

! «ix ou douze filles, |>«>ur 
«uns gages. «S'ailre-ssurS.” «f:,p“WAîssî,7,S!

migraine, la constlpi tien, 
M et toutes le* affections •il provenant «le*

W ment* «le I L’EVENEMENTmao ou

Pour SERVEZ-VOUS deI. ■* Btre» l'Alairnl I
l.en F.nfiints l'il\

Parce su'il c*t .g 'énble nu g<: 
pas de nnurér*, egi» *ai«* rnlliiue*. ne ms mine 
jamais §««n efftt.et eut effectif à petites dune*.

En vente dime to .te* e* Pharmacies et dé
pôts do médecine». Prix, Stftrts la bouteille.

Davis & Lawrence Co'y, (limited,;
Agent» en (Iron, Montréal

Les POND’S Edmond .MAGNIER
Directeur - H/ilucteur m Chef

IO, BOULEVARD DES

Trois mois Paris,
«ft fr. ; Kir. ci fr

8 FEUIllETONS INfDITS PAR AN
RREBPONDANCESETRANGERE»I—

SHIMIS NOÙVHLLIH.
journal Politique et Llttoralredu Moto.

t, ne donne

Brûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux l'Yeux 
Hdmorrhoïdcs 
Hémorrhagies 
Inflammations,'ÎSIîîtSJSSÏSï

ITALIEN»

EXTRACT ABONNE MINIS

PRINCIPAUX Cullahoralaur» : Auré'ie Scholl 
L » rain, Roger Milf-s, Pierre «le l.nno, !■ iniimr K 
Champuiir Phil. Aiiilelirainl, Arsène H.m- aye. Aria 
aulne M. Milloi, A, Alexandre ’Ih. Henry, "liirnoi 
r. Clavier, li. Auhrv, M. IImoi, Ix-fran- S.lv. la* 
piole, Mootmcyraii il. ("laiissc K, I.énufey I. Ilesson
Secrétaire de la Kéflaclion : l.-N. tiUNG'L

%*"
Gf

f KENDALL’S 
SPAVIN CURE!

mg.
LIGNE D'OMNIBUS

Cimetière Notre-Dame, 
Moi.lreal. 

partiront 
lies, lor-u

Chemin dePP

l>i* Omiiilius 
tous les ilimaiK 
lo periimttra, a 1,30, 2 
revenant It

du hiireiiii «le
une la lenqiératiiie 
00 et 3,20 p. ni., 

5,00 et 6,80.
DRY \ THOMPSON.

IPhe Itlosl Hb.'ressfnI Remedy ever «1l*eov- 
ereu, a* Il la certain In II* efr«-. r«nnd does 

not blister. Heail proof below. à 4,31) 
LAN IOTTAWA BUSINESS COLLEBE

lENDALL’S SPAVIN CURE.
owin of fitARt.m A. Sntdek. 1

Bhmh» r or >
Cl-ETELAWD Bat ASO TRoTTUm BrSD Hi «RSI'S. )

:ï'jîïït2L.t:3LS, I NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

COIN DES RUES RIDEAU V NICHOLAS

p I'. I TP 
V_/.i« un« - g. ns 

tiolimdleM

I 'OURS I’RATIOV ES DA Fl'A I RES

uric i|ii'ullu I
Mini riiclion 

he lie,li.lv„ „ . „ , Kuiwood, lu-, Nov. 11, lHdS.Dr. B. J. K em i au. Co.
, 1*".,ir„#lr*: 1 bine ni way* purchased yonr Ken- 
dall'* Spavin Ouro by the half dozen b*,tll« *. 1 
would like prlee* In larg. r qunntll*. 1 think II I* 
one of the l«*'xt llnlinenle on eanh. I have uin-d f 
ca my ■ table* for three years.

Your* truly, Casa A. Hkvdf.b. $1.00 par jourDE « INQ SKMAINEM à k fin pes études 
liant ti'ont pas d’égaux com 

onimerciulc.me préparation à la vit
KENDALL’S SPAVIN CURE. Halle de Billard, ha Ion ne Harblor el Ibie, 

luursnl uimtiXC.Institute nmenl.es ; site «
node et centrah: ; fiu.ili lés of)iupl««U'H. Ie‘H 

nirs «le jour et «leDlllliT'
Dear Sir* : 1 <I"*lre io give yon testimonial of nu 

go si opinion of your K«n«lair*K|i;ivln Core 1 hn>s 
u»«.hI It for I.amriies,, hillf Joints an.i 
hpavl ia, and 1 have found It a sure cure, 1 cor«ll 
ally rt« >mni< nd It to all horsemen.

Yours truly, A. H. On bfri.
flaaager Troy Laundry Btelilvk

N. Y.,Novembers, 1S88.

Salle à Dim.. S'inciotisn.

V EN KZ M AINTKNANT
30 jollcs^Uutnihres 6 coveher.Tknuk i»ks LtVKKtL 

Aiuriixtkri'vi.K. 
Cam«;km«hik. 
StÉNihiKAPHIK.
Tvl'KW KITIN'» et 
.Service Civil.

Pour Spéeiinent, Conditions et Circuluie 
i vs, s"a«l fesser à

BAN NELL SAWYER, B. C. S.
Principal du Business Cnlh-g 

d’Ottawa.

KENDALL’S SPAVIN CURE. Une entrée principale et deux • niieesSPÉCIALITÉS
_ i*ht, Wiktow Courir 

Dr. B. j. Kjcrdau. Co.
Gent. : I f«.el It ntv duty to ear what I have done 

with jour Kendall'* Spavin Cure. I have cure»' 
twi-nly^flve borne* that ton! f-pu »Ihh. ten of 
King Hone, nine affil«'te«l with fitg fiend nn>« 
seven of'Illg J u», Blnee I bave nud one of »<>ur 
iHXjk* and follow-i. the direction», I have never 
lost « cane of any kind.

Your» truly, Akdrfw Ttrstr.

, Ohio, Dec. 1». 18H8.

Eclairé |«sr la lumièie elcctri«|iie mean 
descente

Si.00 PAR JOUR
KENDALL'S SPAVIN CURE.
Price SI per bottle, or *lx bottles for»'. All Drug- 

vtgt* have it nr can get It for you. >r It will I*. «eut 
'-<> any add reason receipt of price by the proprie
tors. Dr. B. J K*FDAi LCo.,En-*hurgh Fall*, Vt.
SOLD BY ALL DRUGGISTS.

19, rue Elgin, Ottawa, Ont
NOUVEAU ST LAWRENCE HALL

Coin des roes Hldeau et Nicholas

L. LABERCE - -
Argenteries en Presents

Pend«-mt .30 jour» Reniement, 
du Thé du Japon d*1 première 
qualité pour 50 cts. et 5 livres 
pour' $2 00.

(ENGROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company

Island Home TÜimRfcRIK C MITRAL
DM KIIK NI'MNKX)

York. Habit* d’hoTiaen „ 
de femme», ne• loyl», teinte réparé* et r-mC 
à neuf Tapie de pianos, «le table, ri lean* 
le damas, bordure* «ie rideaux, etc-, nettoyée 
ou teint* à la perfection. Plume* d’autru
ches teinte* selon l’espèce produite, net
toyée* et frisée*. *

Stock Farm,
Gros»» Ile, Wayne Ce., Mloh." 

SAVAGE â FARNUM, P*or*urro*A

face de la rue
de

a ne ee eert d’aucun pr<>cédé chimique 
fie à l’habileté de notre main-d’fpuvre 

On va chercher e 
par toute la ville 
et» 2 ce rite cbacu .

R,. G-A-G-USTOTST ! I>
504 rue BU8HBX devant la rue York.

P, H ccurs*le. <n ft «60, J <<in 
Hull.

-O» i 
On se I 
Satiefa 
on délivre 
Le» collet#

TAPISSERIES ! I n garantie, 

etllee noign
Pour un mois seulement

PENSEZ-T-BIEN
Pendant ce sacrifice nous vendrons 

nos papiers aux prix coûtant. Souvenez 
vous que ce n’est que pour un mois 
ieulement.randoRkMIMn.

— IMPORTED—»

Percheron Horsen.
AQ stock «elected from the 

•£ established repu utiou i 
Frew* and American stud books.

ISLAND HOME

J.T. JULIENTapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 2oc. en montant.

Lfd*r^g««d <taUS J. F. Bolanger, 169 Rue Bank
AVIk-11 'Telephone 92.

273 RUE HT PATRICE

VITP.iER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLANCHISSEUR.la beautKWIy «huated at the head of Gso— lu ~~

eet femlUar with the locaUoa aaw caB atdtvoffice M MEN IS KN MAKBKK KK KW < ■ 
mCaaspae Building, «ad sa eesert will sooompsr« MT mi main et visibles à la Canad - Gra 

£ü^e-ei| hive Co., Baetin <lu (’anal, OtUw

MO
RA- Font ouvrage f;*érnié avec roin et promp.

U tuile

<9
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Seuls 
Pianof Cl 
Haines et 
les Orgue 
tey et Kl

A. & S.
►

ment un t

BONS*

d’excellent 
Prix et coi 
qui aient jj

riii

llei

:Vin.,Z
' U LACTO

le cto» nni»u 
Il raflenuil

Adolttetnli i 
qui font fat

l.ta f.'iueei 
on le bX51<

lait -le» AV
contre |a Un

^r*rnllT:i*l !' -
WllyM 00 -l"i

Ayant di 
de tout not 
bas prix de 
1er juin, au 
nous avons 
les plus not 
nous en arr 
avons le stt 
de bijouteri 
qu’il y ait i 
en gros et e

A.&A.
98 1

Nous fais 
réparations.

Fait
PUURSI

Un homme : 
d’une Fl

Les hotels

THEATRES

Voici les dél 
que Howard t< 
de Montreal.

Le feu a, 
ploiement 
pulpe How 
101. On fi 
sortes d’ou' 
cette fabnqi 
nis et d’autr 
roables de 
firent fureu 

Le temps 
déjà le f* u c 
mier étage, 
supérieurs, 
ment des fi t 
chers par où 
d’épaiesr fut 
rent sauter t 

Ileureuser 
nombreux 
s’étaient enl 
où ils trava 
est encore a 
1a)8 deux am 
dées pour 
Js. Gilbben i

\

meurant rue 
turé le pieds 
Il a été pan si 
me.

Ces deux 
moins soufi 
dans aucun d 
mlance a co

4

i
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RemededePinus ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GBAND MARCHE

CHEMIN DE FERPETROLES SI ' têS:
CHEMIN DE FER MORROIDESPOOR lw BE-Bureau de Poste d’Ottawa.La Route directe entre l’Ouest et tous le* 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
aes Chaleurs, province de Québec; ain
si Que le Nouveau-Brunswick, la Nou 
velle-Ecosse, l’Ile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les lies de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

Les trains express quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanc hes exceptés) 

rendent à destination de tous ces 
de chars, en 30

ET

Hailes pour les Machines.
EN-

VENTE EU GROS PAR

“CANADA ATLANIIC ’ Msrqae de?!
Arrivée el depart dee malles. misOnguent

Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque jan 
duire après quelques applies

NUIWOSITOIII -, Vl.NVS-l’our
hémorroïdes av c écoulement interne le 
sang. Heméde et préventif sûrs.

IJn des principaux ingrédiem 
mèdi- est la gomme pure du P

Mis en boites séparées.

Fermeture Arrivée.MALLESNOUVEAU SERVICE RAPIDE
mais de se pro-

ô&'abr..*
K:::: 7 «u üü èm

Ouest — Toronto, Ha
milton, etc .......

Ouest—B e 11 e v l 11 e, 
Brockvil.j. ete....^. 

Ouest—Manitoba T.
1 da N. Ouest...............

Lee con.ol. psrtlrontde I. gir.d. me Elgin |
Bat—Montréal, eto-----

ile”4 LA VOIE LA PLUS COURTEjoints, sans angement

...J.... » 80 8 00 ....Le» trains express de l’Intcrcolonial qui 
sont dans ces directions sont brillam
ment éclairi-s pur l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
eaucoup d’uvantuges, de confort et de su-SAUL KOGERS

OIL

s d«* ce re
in blanc il Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
---- et tous les PRIX, chez----------

comme suit
n nn A M L’KXPRESSDEMONT- 
U. UU M. III. REAL rapide u'arritant ' 
qu’à Casselinan et Alexandria entre Ottawa 
et le Coteau, arrive à Montréal à 12.15, se 
reliant avec le trains du 
l'Est et le Sud Est.

120Est—Prov. Maritimes. 
Est — Cornwall, Mor- 

riRburg, Lancaster,reté aux voyageurs.
Les nouveaux et élégante trains express, 

ceux de jour et ceux de nuit ie dirigent aux 
mêmes endroits. E.^-UiiIh, via Odgens-

5.00 p. mi. |
qu’à Casuel ma» et à Alexandri 
wa et le Coteau, a 
rive à Montréal à 8 
du Vermont Central et < 
pour tous les points à l'Est.

En vente chez les Pharmacien >Grand Tronc pour

»»O O., LIGNE DES PAH8AGKRM KT DES MALLES 
Canadienne-Européenne HARRIS & CAMPBELL240

Les passagers pour la Grande Bretagne ou 
le Continent, quittant Montréal le vendre
di matin arrivant à temps samedi pour 
rendre le vapeur destiné transport d* 

la malle, à Halifax.
L’attention des expéditeurs se 

rectement sur les grandes facilit 
par le train pour le transport de la 
en général de toutes les marchandise» à ■ 
tinution des Provinces do l’Est et de Te 
neuve ausui pour l'exjrortation des grains 
et des protluits expédiés aux marchés de 
l'Europe

Pour billets et informations concernant le 
et le passage s’adresser à 

G. W. ROBINSON, agent pour les passa 
gers et le fret de l'Est, 136A Rue 
Saint-Jacques, Montréal 

E K1NO, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
SurintendanL Général 

Chemin de Fer, ï 
14 Nov., 1889. /

- PRKPAKE PAR —a entre Otta- . Boston 
fectoir, et ar- i Hresçott...............

*»* train, ; ' *£**?*& 
and Ironc I (lower, Metcalfe,etc

Kars, Kenmore --------
'•erriokville, Russell,

un char re 
se reliant 

du Gr
Bloc DE l’Hotel Russell

OTTAWA. l’iiius Medical ûi.'JH,
al üôô

e porte di- 
lés offertes î... 2 <X> 110" 

...2 3"
Ch. -le fer P„c- Pera- 

! As ht * Hu n t Car p°,

pour Houses Point, St Albans, Saratoga, (-'r ................ ..............
Troy, Albany, Boston, New-York, Phfia j smiths’ Fafi£n!Y!“*„ 
delphie, et tous les points au sud, avec Matlawa. elc.ï.’".”” 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa '"h- «le f«-r l’ao. — Ap- 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête I {;|,° ^ Asbton.Brls- 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouses °p Ml V PEUR

S'ïMw,:»
well. ’Orignal, Thnr-!
sotl L faivic................30
Ch. d'- 1er Can- At 

Alexandrie, Alhol, 
Laiîgan, K a

Pu^'cmlgenee0 "l ell’s

SŒÏ»n‘"

AVIS I 1.35 P. M. L’EXl’R ESS DK BOSTON 
NEW-YORK (passant 

nouveau pont en acier ) Cette ancienne et uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua" 
lité des articles qu’elle vend.

Ottawa, Ontario.par le Céteau et 
r Rouses Poi

.*«8Vins de porte, Sherry division, 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Le. premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

ATTENTION !

FITZVATKICK KT I1AMBIS
se lonl un p!al-ir de remercier e public 
pour l’encouragement qui l-îur a été donné, 
it ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir taire une visit* à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK 8 HARRIS

(0 Poor Cent de Redaction iur tout Achat Argent Comptantya M TRAIN LOCAL pour 
OiUU Hi 111» toutes les stationsentrcOt- 

ïteau, et 
d Tronc

se reliant au Coteau 
pour tous les points à

DE MONTRÉAL A OTTAWA 

Les trains quittent la gare Bonavcnturc 
comme suit :
9.00 a. m. arrivant à Ottawa à 12.40 p. m. 
6.00 p. ni. arrivant il Ottawa à 9.45 p. in. 

Ces trains arrêtent à tou

fawa et le C«ï 
le G ran

l’Ouest. 7 00C. NEVILLE, F6 rue William
Burtau

Moncton
97, rue Rideau, entrée sur le i:t hé d'Ottawa. 60J îow HARRIS & CAMPBELL1CE8

4 15 8 (K-

8 00X=>K;âï:
HiIUiik’m Bridge...........
Cummings' et H--rd-

mans' Bridges............
Kocln-stervlllo, etc.... 
Orléans el l oblllard.
to;

L’EVENEMENT-SPORTNOUVEAU ! ! it*les stations. 
Le train local pour toutes les stations part 

«lu Coteau à 4.15 p. m. et arrive à Ottawa à 
8.30 p. m.

La multiplication des azencis 
et sous-agenc-ia interlopes de com 
mission an Pari M utile', a 
pé le conseil municipal do Paris et 
même le Parlement.

Elle inquiète les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle comp-om. I 
l’intérêt des parieurs qui sont dé
pou 11 és en mêm temps que l’As 
sistunce publique est frustrée.

Aussi l'Evénement ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de choses 

P y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sollicitée par ses lecteurs, la nou 
velle direction Sportive de l'Evene 
ment organisait), boulevard des l'a- 
liens, et 2, passage de l'Upéra, à 
côté des bureaux du journal, sous 
1* rom d'EvKNEMENT-SPOHT, UH 86 F- 
vicespïcial. compre ant :

Les renseignements sur toutes les 
courses français, s et les prinsipales 
coin ses étrangères ;

L'exécution des paris 
C»1 double service est confié à M. 

Geo g* s Clarenc •, auquel devront 
être a ressé? tous tout s coriespon 
dances à partir du 12 avril, jour d- 
rmauguration de l’Evén mentSpol

Coin des rues O’Connor el Qneen (Près de la rue Sparks);
éoccu-Aussi une épicerie «le première classe au P'I IX.........

vali—'undl. mer- 
c edi et ven<lredl....

j&rdrtô':::::::::::
Vin Ki un m ski. mer-

- )-•
Veiidrê'd *',13.27..........' ":"'

On so procure «les inllots, les lits et tous 
renseignements en s'adressant au bureau des 
billet *24 rue Sparks, bloc de 
sel, ou à la gare.

K. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH
général dos 

Passager®

66 RUE GEORGE 56 IMPORTATEUR l'hôtel Rus(Vis-a-vis le marché By)

F.n arrière ,de mon magasin de Liqueurs 
7 rye Rideau Solution d’AntipyrineSurintendant-Général

0- NEVILLE ".•■t 
123 j.Ottawa, 19 juin

ihsseiieSm1 TROUET'I’Ed©1>*8 lettres deslinées A l’enregistre-neut dol 
ent être mises ft la postes 15 minutes avant la 

ure des mal!'!* précédentes.
Heures du Bureau, «le 8 a. m. ft 9a m. 
Mandats sur le poste et la poste et la rfan«jue 

l’Epargnes «te 9 a. ni. ft 4 p. m.
J. GOV1N, Maître de poste 

Bureau «le Poste d'Ottawa, /
Juin 1800. S

clOt CONTRE

Migraines, Mtnr.r tie Têt' Névralgies 
foliques. Asthme, Emphysème, f.'outte 
Rhumatisme, Sciatique et DOilLFURS en general.

Avoir soin d’exigtr I'ANTIPYIIIXE de TROCETTE
il F.ria, B. IIAZIBR, Pharmin, 29-1, booU Voltaire
liuiio>ltaire à Ottuwu : d« f.x. valade.

MORIN & C". A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON

O

LINIMENT GÉNEAÜ
«iî36 ANS DE SUCCES

Seul Topique
remplaçant le 

Feu sans " u- 
îüte du 

poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des Hotte

PB ranwiQUB ^'54 mei iraines, 
Anglaise 
Ecossaises

C
Vente en Cro-

leur ni cl - MALADIES DES ENFANTS ,

kl ISIROPdeRAIFORTiodé
K, ! <eGHIMAULTAG ",Pliarmie»aiàPirii

^ST!C

JŸa/vrve/LÀ

A Québec : D' Ed/
pILkS-4 ET DANS TOUTES LES PltlNCIPALKS PHARMACIES

Fouiure
Ecarts, Mol.-ttes, Vcsslgons Engorge- 
uieuts des Jambes. Suros. Eparvins, etc.

PhieGÊNEAIJ, 275,rue St-ffonoré,Paria
0€>€>0€>40<*<7 €X>

Déduit vlngl t nnie , ce midlotirent aonnt te i 
résultati tel plut remerquabl te dtnt It i 
mtitelle» det enfin te pour remplacer l’huile 
de foie de morue et le airop ent xcoroutique

------ Coin des rues-------- us iroiwBXBtrx mSbicivs qui

SOLUTION PAUTAUBERGEfi U est eooteriia eontre l’eogoriement et 
l’infl.iinmatioD desglau les do cou. le» gourme» 
et le» diverse» éruptions de la peau, de la têtr 
et «lu ?i»»ge. Il excite l’appétit, tonifie le» luso* 
eouilnt la pâleur et la mollene de» chairs et 
rend aux e’-'iols leur vigueur et gaieté natu
relle». C’est un admirable médicament contre 
les croule» Je lait et un excellent dépuratif.

&JUAJbô

P. CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 
sidèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

AUlü

MALADIES DE POITRINEOTTAWA Conditions

\:Evénement , ubliern, chaque jour, 
de courte , en têt de ses co/ounts 

formule chiflrée, un Renseiyne'
PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES 

En Vente ches L. PAUTAUBERQE, 22. rue Jules César. PARIS.
DÉPÔTS DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES DU CANADA

ment unique.
La clé dp ce renseignement se. a 

vendue dans les bureaux de L’évé
nement, de neuf hrs à deux hrs, au 
p-îx invarariable de dix franc, ou 
adressée ;\ domicile.

L’bvbnbnent-Sport n’acvepte au- 
de pari inférieur à

Attendez Peintirres préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u \ 

Huile, 
Etc.

SANTALdbMIDY
jzJÿmp'tôms

of? TtnarMA
r _ i l.v» Médlramcnu ,1-dmua ee uwvaatà Perl» i

SÂ/AcsrAeA, ' =»
Prof. Loisctte’s

MEMORY

Pharmacien A Petrie 
Supprime Copnhu, Ceebèb* et 

Injectione, Guérit en 48 houree 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladie* sle le veeele, 
Il rend claires les urines les 
plus troubles.

cun ordre 
vingt francs.

Tout i-rdre doit être accompagné 
det fonds et. en o itn ,d«- la coinin’ 
sion, qui est toujours de trois puni

Tout ordre, envoyé par let re ou 
tél«égramme doit [ a: v. nir à M (l.CI.-J 
rence 1j jour de i a course, au pu? 
lard avant une h ure, et ce à peine 
de nullité.

L’Evbnbmbn -' port n’&cceple pas 
de co-i.bii aïs ms.

Lw» l rfist s de Pari- de province 
et de l’éir.it ger pourront donc s'a
dresser, en toute séc irt é A parer du 
15 avril piochain à » L’I-vbnb.xibnt- 

oulevard des Italiens el 2 
l’Opéra, à Paris.

U POÜDRE DE TOILETTE of Toronto.

AUTICLES

de Peintre en General DISCOVERY AND TRAINING METHOD
In «niic <•« m'.nlt.-r *id imilnlu n-« which mira the 

ïhi-iry. ;«nd i.rm-i.. ■ I •• :.mt» >11!'«; Original, inapilpof 
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Au No. 89, Rue Slater.

—Et me fit uu troi ièmo salut
écour é.

—Si j d vous quitte, o est seule
ment parc ; qu’il est bien c >n ve
nu que vous viendrez m*t trou
ver dès que vous aurez un ren
seignement quelcouq 
êtes dès aujourd’hii uniquem -nt 
a mou service < t jusqu’à nouvel 
o dre je veux que vous soy- z

—.Uni, Monsieur.
— Tenez, lui d s je, on lui re

mettant un mémoire que j’avais 
rédigé. Voici vos instructions.

Il regarda le p q ier que je lui 
avais donné avec une certaine 
attention, puis il le jeta dans le 
poêle de la salle d’attente que 
nous traversions, en disant tout

faits relatifs à leurs habitudes, 
etc., etc.

2o Mè nés recherches en ce 
qui touchiit M. Henry Ciaveriog 

et ami proba-

.!e me précipitii au bureau ^du 
télégraphe nfin d’envoyer une 
dépêche à l’homme dont M. Grry- 
ce m’avait promis le concours; 
je reçus assez 
m’annonçant qu’il ainverait à 
tioi- heures par l’express.

J’étais a la gare à l'heure indi
quée. Une seule personne des
cendit du train; cet lit uu j june 
hoinoie à l’air vif, dont l’allure 
était si dilf rent- de c Ve que 
j’avais en imagin ition attribuée 
à M Pourquoi, que je crus que 
ce n’était pas là celui que j’at
tendais, et j’allais partir lorsqu’
il s'approcha et me tendit une 
carte sur laqu dle était écrit ce 
seul mot: “Pou quoi.”

— Vous êtes ponctuel, lui dis-

II s’inclina de nouveau.
—Enchanté, Monsieur, d’avoir 

pu vous plair -. La ponctualité 
est une vertu à trop bon marché 
pour ue pas êtr* pratiquée par 
un homm ; dont le métier est «le 
demeurer sur le qui-vive. Mais 
qu lie8 sont vos intenti «us Y 
Dans dix minutes passe un traiu 
de retour, et il n’y a pas de 
temps à perdre.

—Un tram de retour ? Que 
vous imoor e 1

—Je supposais que vous aviez 
l’intention de le ^prendre. M 
Brown—il me fit un signe d'in 
telligeuce—. a toujours l’habit u 
de de f ire sa malle pour rentrer 
chez lui lorsque j’arrive. Mais 
c’est votre afi ure.

—J’ai l’entention de preudre 
le parti le plus sage.

—Alors, retournez à votre do
micile aussi vite que possible.

No. 28 — FEUILLETON DU CANADA noms différents; auiourd’hui, il 
est Clawiing, et il y a quelque 
temps on l’appelait.......

—Achevez!
—Robbins.
J’entendis le froissement de 

sa robe sur le parquet; ou au
rait dit une plainte désolée. 
Mais sa voix, lorsqu’elle continua 
à parler, était aussi impassible 
que celle d’un automate.

—Combien de fois ce person
nage, dont le nom ne parait pas 
vous être exactement connu, 
est-il allée rendre visite à Mary?

—Une fois.
—Quand donc?
r—Hier au soir.
—Est-il resté longtemps?
— Environs vingt minute-, à 

ce que je croL.
—Et pensez-vous q Vil doive 

revenir?
Non.
Pourquoi?
Il a quitté le pays.
Il y eut un court moment de 

silence. Je sentais que scs yeux 
cherchaient les mi ns; mais alors 
même que j'aurais su qu’elle te
nait un pisto et chargé à la main 
je ne l’aurais pas regardée.

M, Raymond, repr.t-ello sur 
un ton différent, la dernière f ns 
que je vous ai rencontré, vous 
m’avez dit que vous alliez faire 
des efforts afin de me rendre 
dans le monde la po ition que 
j’y occupais auparavant. Je ne 
souhaitais pas alors vous voir 
agir dans ce sens et je ne le sou
haite encore main enant. Ne 
pouvez-vous me rendre relative
ment heureuse en me déclarant 
que vous avez abandonné un 
projet qu’il ne saurait réussir ?

C’est impossible, répondis-je: 
je ne puis reno cer à un tel 
d 'ss in. Quelle que soit la dou
leur que cette résolution vous 
cause, sachez que j* ne renor cc- 
ai pas à mon espoir de vous 

rendre justice, aussi longtemps 
que je vivrai.

C’est en vain qu’elle fit un 
geste de supplication; je demeu
rai insensible.

Jamais j'en suis convaincu, je 
ne pourrais reposer tranquille
ment au cimetière si je perdais 
le" privilège béni d • faire punir 
le coupable et «le sauver une 
noble femme d’une disgrâce im
méritée.

Et, voyant qu’elle ne répon
dait pas, j’ajou ai, eu faisant un 
pas vers elle:

N’au,riez vous pas, miss Lea
venworth, qu"lque service à me 
demander avant que je me reti
re...un mes age, ou une démar
che, dont seul u \ ami pourrait 
se eh irg -r?

Elle se mit à réfléchir.
Non dit elle, je n’avais ’’qu’une 

requêt • à vous présenter, et vous 
refusez d’y accéder.

Cela, soy. z en sure, pour des 
raisons qui ne sont nullement 
égoistes.

Elle secoua lentement la tête.
Vous le croyez? munnura-t -

Puis elle ajouta:
J’t i à vous demander une 

petite faveur.
Laquelle?
Si quel <ue chose se découvre, 

si ou retrouve Hannah, ou ou 
si, en quelque façon, ma présen 
ce était utile, je vous prie de ne 
pas me laisser dans l'ignorance,

11 d" me faire part même de tout 
ce qui pourrait arriver de nire.

Je vous le promets.
Mai i tenant, b insoir; madame 

Veelvy va venir et vous ue de- 
v ez pas sans dont t vous soucier 
d être vu ici avec moi.

Non répondis-je.
Et cependant, j x regardai les 

ombres roupi es sur sa r b * noire 
par les fl un mes du foyer, jus
qu’au mom m t où la pensée de 
Clavering fut venues produire 
sur mou cerveau u e impression 
aussi froide que l’aurait tait une 
lame d’acier. Alors, triste meut 
je m’eu allai et regagnai m n 
logis solitaire.

XI
UN RAPPORT Q,UI S’ENVOLE EN 

FUMEE
Lorsque j’avais dit à M.Uryce que 
je n’attendais plus que la vérifica
tion d’un seul fait ava it de re
mettre sans réserve V flaire entre 
ses mains, j’avais fait allusion à 
la question de savoir si, oui ou 
non, 11-nry Clavering avait, l’été 
dernier, pa^s ■ un certain temps 
avec El ouore Leaven wort h dans 
une station balnéaire.

Aussi, lorsqu je m * trouvai le 
lendem iin, prêt t t -uilleter le 
ré_ri»ire des voyageurs à l’hôtel 
de l’Uni' n, à R ........j'eus
gr tnd’peine à contenir mon im
patience; oresque immédiate- 
m nt j’aperças la nom q e je 
cherchais écrit à moins d’une 
demi p «ge pins bas que ceux de 
M. Leavenworth et de ses nièces, 
et je compris que j’étais défini- 
tivem nt sur une piste sérieus -, 
c p ib'e de me conduire à la so
lution de l’eflrayant p oblèma 
qui me préoccupait.

Crime Mystérieux ipiguon, hôte 
de ces demoiselles.

80 Savoir le nom quelqu’un 
re nplist-ant les conditions sui
vantes: prêtre méthodiste, mort 
en décembre dernier, ou vers 
cette epoque, et ayant habité, au 
mois de juillet, dans une <:er- 
taiue ville à environ vingt milles 
de R. .........

4o Se renseigner exactement 
sur 1 homme qui était à son ser
vice à l’époque en question.

Dire que je , ass ti le temps 
néce saire à faire ccs recherches 
dans un état parfait de tranquil
lité d’esprit, sera t vouloir m’at
tribuer une force de carac ère 
que je n’ai pas, Jamais les heu
res ne me parurent plus 1 ngûes, 
jusq i’au moment où je reçu* la 
lettre dont voici lejtexie:

Monsieur,
lo Les individus mentionnés

sont arrivés à R ...........le 8 juilLt
11 y avait quatre pars mues: elles, 
l’oncle et une domestique nom
mée Hannah, An bout de trois 
jours, l’oncle est pirti pour u . pe
tit voyage dans le Mas-achuse ts 
et il a été absent pendant deux 
semaines, durant lesquelles ces 
dames o tété vues plus ou moins 
souvent avec le personnage que 
fou sait, mais pas assez cepen
dant pour avoir excité la mali
gnité publique. Le p ersonnage 
a quitté brusquera nt R 
jours après le retour de l’oacle, — 
c’était le 19 juillet.

vite sa r pons -
ble

ue. Vous

DEUXIUMli PARTIE
HENRY CLAVERING

X
RENCONTREIMPRVUE

Suite )
Je sentis un frvson mort- 

courir dans mes veines.
—Oui, répondis-je, il vient 

quelques personnes
— Pourriez vous me les nom

mer ? fit-elle d'une voix basse, 
mais distincte.

—C'est fa- ile, fis je, Mme V. e 
ley. Mme G-ilbert, miss Martin, 
et...

je.
—On ne sait pas ce qu» p»ut 

arriver ; je pouiGHs être atteint 
de quelque ma, subit.

—Oh! ue vous inquiétez pas ! 
J’ai le la mémoire ; avec moi, 
le papier et l’encre sont inutiles. 
Vous aur. z probablement d • 
me- nouvelles dans u i j rar ou 
deux, ajouta-t-i en naut.

Et après m’avoir salué une fois 
de plus, il disparut rapid"ment 
dans la rue qui se trouvait en 
face de la gare.

Voici quelles étaient m- s ins
tructions à M. Pourquoi

lo Découvrir quelle jour « t en 
quel compagnie les demois lies 
Leavenworth ttaient arrivées à 

l’année précédent, ce 
qu’elles avaient fait pendant 
leur séjour, quelles étai**nt les 
personnes qu odes avaient fré- 
qu niées, quelle était la date de 
leur départ; enfin réunir tons les

—Continuez ! insistai elle, très
bas toujours.

—Et un certain M. Clavering.
—Vous prononcez ce nom avec 

un embarras évident, diVelle ; 
voulez vous me permettre de 
vo'is demander pourquoi ?

Je la regardai avec stupéfac' 
. tion. S -n visage pâle, à la clarté 

du feu, avait l’air d‘être de ma - 
bre. et il ava l l'aspect de con
tention énergique que je me t ap
pelais si bi n ; aussi détournai- 
je immédiatement les yeux

—Pourquoi ? repris je. Parce 
que cet ta nus circonstances qui 
le concernent m ont particulière
ment frappé.

—De quelle frv?->n ?
-—Il a été • ou u sous deux

elle.
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